
Nouvelles du jour
L'Assemblée nationale de vienne ac-

cepte le traité de paix.
Victoires sur les bolchévistes.

A l'Assemblée nationale autrichienne, la
fdinraission du-traité de -paix de Saint-Ger-
main a recommandé l'adoption élu projet de
Rlification présenté par lo gouvernement. Les
«roupes politiques se sont mis «l'accord pour
n'en plus discuter, et l'Assemblée nationale
s dicidé, hier, que lc traité sciait ratifié.
C'est la résignation morne devant l'inévita-

• a
Toutes les dépêdies sur. les événements dc

Russie annoncent des succès des trois ar-
mées qui . font la guerre aux bolchévistes :
ttl!c de Youelénitch au nord , celle de Koll-
cliik à l'est ct celle de Dénikine. au sud.
Pélrograd serait en train d'être évacué par
l'administration bolchéviste, ct Cronsladt ,
lt port de Pélnograd, aurait capitulé entre
b mains de la flotte anglaise. Mais les suc-
tés ele Dénikine et de ses collaborateurs ne
!t'rendront-ils pas dédaigneux vis-à-vis des
propositions que lui apporte le général Man-
on ete la part des Alliés ?,

* •
M, Scheidemann, l'ex-président du pre-

mier cabinet républicain d'Allemagne, qui
cl descendu du pouvoir parce qu'il ne pou-
oii plus signer le trailé de paix , ayant crie
wparavanl . trop haut qu'il ne l'accepterai!
ijuaais , a ifait sa rentrée sur la scène 'poli-
tçte après un séjour de vacances en Suisse.

Ijfcson premier discours, on a constaté que
il, Scheidemann avait accompli une évolu-
era politique. Cet ancien chef des socialistes
Duvemementaux, «îui a manié très rude-
m?nt l'ana thème contre les socialistes dissi-
ènls, se faill maintenant l'apôtre de la
ticonciliatiion entre les deux groupes- En
même temps, il se relounic contre son an-
cien collaborateur Je ministre de la guerre
.Xoske, qui est devenu la bête noire des so-
cialistes indépendants, ù cause de sa rigueur
implacable conlre les fauteurs d'émeutes el
dc grèves-" •> :

,M. Scheidemann a dit que la réconcilia -
lion des deux factions socialistes avait pour
l'Allemagne. une importance -fatidi que. Il a
fait entendre par là que c'en serait fait du
socialisme ot peut-être même dc la répu-
blique, si . les deux partis continuaient de
s'enlredévorer. Celte prévision est fondée. Le
socialisme gouvernemental est teraibé dans
un profond disea-édit, parce que ses chefs
«il monlré une très médiocre aptitude ad-
ministrative Tous . grands phraseurs et
marchamls d'orviétan politique, mais totale-
ment inexperts devant les réalités. Sans le
concours des partis bourgeois, qui ont fourni
des hommes rompus aux affaires, et sans
les cadres de l'ancienne administration im- ,
pénale, la république n'eût pas marché trois
mois.

¦M. Scheidemann a conscience de l'insuf-
fisance de son parti et il voudrait au moins
que les socialistes «cessassent de se manger
fnire eux, car c'est assez d'avoir à essuyer
la criti que de l'-opinian-bourgeoise, epii n'est
pas tendre pour la soziaîdemocratie, mème
wuleorée à la . Scheidemann et révêtue de la
hrie gouvernementale *
La réconciliation que souhaile M. Schei-

demann apparait toutefois bien malaisée,
^r '1 y a'maintenant plus «ni'un fossé-enlre
le groupe des socialistes patriotes et <»lui
des socialistes indépendants. Les premiers
°M répudié la lutte des classes, qui est en-
c«re un dogme pour les seconds ; et puis, de
violentes' inimitiés -personnelles se sont éta-
blies entre les chefs des deux partis. Dc
sorte que les diances de rapprochement sonl
bien ténues. Elles ne prendraient de la con-
sistance que si les socialislcs majoritaires
Sf trouvaient amenés à rompre leurs atta-
c«es ministérielles et rentraient dans l'op-
JWsilion.

* *iLe voyage du cardinal Vico à Paris a
fourni l'occasion à un grand nombre dc
IÇumaux de faire toutes sortes de supposi-
,:ons sur une prétendue mission politique
que le Pape aurait confiée à son légat cn
France. On' faisait élat des relations que k

cardinal Vico et M. Clemenceau avaient eues
autrefois ; on a même parlé de liens d'amitié
entro les deuxi personnages. Lc cardinal
Vico, interrogé par le corresponelant pari-
sien dc Vllaliu, a ri de bon cœur de ces ra-
contars. « Il est passible, a-l-il «lil , cjue M.
Clemenceau et moi nous nous soyons ren-
contrés plusieurs fois, au temps où M. Cle-
menceau étail député et où je revêtais des
fondions diplomatiques. Toutefois je n'ai
ou avec le président du Conseil aucune rela-
tion. Je suis venu à Paris pour présider unc
solennité religieuse et je n'ai nullement l'in-
tention de m'occuper de politique. »

I A choix du cardinal Vico comme repré-
sentant du Pape à la consécration «le la ba-
sili que de Montmartre s'explique suffisam-
ment par le fait  qu 'il 5>réside la Congréga-
tion des rites et que , par conséquent , il a pris
une grande part au procès de canonisation
de b Bienheureuse Marguerite-^Iarie Alaoo-
qùe l'a pot re du Sacré Cceur.

* *
•Le bulletin de santé de M. Wilson nous

dil «pt'il a passé, hier vendredi, unc jour-
née satisfaisante. Mais i! faut conclure que
son élai reste très bas, car la dépêche ajoute
que son sets-étaire lui a fait pari «lu vote du
Sénal américain sur la question du Clian-
t-ou-ng, «]ui , étani une 1res bonne nouvelle
puisqu 'elle constituait un échec poun son
adversaire Je sénateur Lodge devait êlre un
plaisir à lui procurer sans hésitation.

AH suivi d» û'Àmiuir/i»
Quelques journaux pubBcn* «pie £o -poète

d'AeinuiiKo est citoyen suisse ; on précise mime
qiie dWnuunzio serait ciloyen frilxmrgeois. II
sc .serail fait naturaliser Suisse pour pouvoir
divorcer, îe divorce n 'étant pas -possible aux Ila-
tiens.

Nous iienons à déclarer , que celte information
esl erronée, Gabriel d'Annunzio n 'est pas ci-
toyen fribourgeois ; les autorités fribeHirgeo-ise*
n 'ont jamais eu à s'e>couper d'une elemamde de
mKuraliisalion «lu poète.

Nouvelles diverses
ibc Sénat français a adopté, liier vendredi ,

le projet déjà adopte' -par ,1a Chambre, fixant
ki da!e cl 0 ordre de» élections.

— I-a troupe «t fci police anglaises ont occupé
llhabilation officielle du tord-maire de Dublin,
afin d'empêdiea- la réunion dc l'asseaiJiBée an-
wuacïc des Siiav Feiners.

¦— -Selon les journaus de Paris , Jf . Dehxxsié
qutilcrait sa cinconsciàption -[iour être candidat
flux élections d'Alsace.

—il.'ambassadciir d'Espagne démen; lc re-
tard du roi, dont l'arrivée à Paris resle fixée
ù r.«uuii.

Une exception Justifiée
On nous écrit dc Benne :.
On sait «pie le Conseil fédéral a suspendu

loutes les -aialorisations de aaturatisalions pour
Ces étrangers «pii sont entrés en, Suisse depuis
aoûl 1814, cela en entendant la revision de '.a
loi fédérale sur les naturalisations.

Cette mesure nécessaire a cependant frappé
Aussi uue eralégorie dé femmes dont la silua-
tion c-* souvent -pénible. K s'agit «les Suissesses
qui avaient épousé un étranger et epii, veuves,
sont rentrées en Suisse depuis la guerre. Pour
faciliter à ces anciennes Suissesses le -retour à
ta nationalité suisse, le (Conseil fédéral â décidé
d'admelire les demandes de renaluralisalion
dans Ces -cas où la pétitionnaire est déjà en
Suisse depuis deux ans et réalise ainsi les con-
ditions d'admission posées dans la Coi.en vi-
ifiHfir.

Le budget fédéral de 1920
On nous écrit ele Berne :
3,'e'ialiorat-ion du budget féeléral pour 1920

s'accomplit «lans des conditions particulière-
ment difficiles . Selon les propositions des e&ffé-
rcul-s départements el services; Vs dépenses de-
viendraient U4tes épie le eféficit arrive-rail ù 140
millicms ! iLe département «tes.- finance» va ré-
dwi-re ces exigences «1 des mesures raisonnaMes.
Toutefois, le rendhérUseuncnf «s* im fadeur
d.'-cissf de l'rugir.enlalion des 'dépense* c.t aucun

ef for t -  pour faire des «ronoiiries ne saurait con-

l-rebaCancer .sérieusement '-rm effets de la vie
chère. Airei, à lin août 1919, la direction des
postes avait -réussi ix diminuer son personnel
ele 143 personnes (10,793 ou lieu de 16,935).
hla 'is cclie économie esl une goutte d'eau sur
uae pierre chaude. Ses allocations de renché-
rissement elépassant du centuple la somme éco-
nomisée sur les traitements de ces 143 em-
ployés.

TRIBUNAL FEDERAL

On nous écrit de Berne :
.Le Conseil fédéral a approuvé un projo; de

loi à soumettre aux Chambrai fédérales qui
établit, pour Jes membres du Tril*inal fédérât
le droit ix une pension, après 15 ans de services
ct l'âge de 65 uns. Cette pension sera dc 6C
]>eniT -cent du traitement. Dans les <_as où ces
conditions ne se»* pas ren»|Hies, mais où une
nelralte s'impose, l 'Assemblée fédérale pourra
déterminer le montant d'une pension, mais «pii
nc dépasserait pas Ses 60 pour c*_nt «lu traite-
mênt-

Dans le domaine
de l'inconnaissable

iLe lecteur de certains journaux qui font
volontiers des plaisanteries sur les choses
les plus saintes ne s'aperçoit pas toujours «les
funestes effets que ces légèretés d'esprit ont
sur sa pensée. Il y a trois jours, un écrivain,
d'ailleurs des plus lins, parlait de l'ensei-
gnement biblique qu'on «tonne aux enfants et
établissait le contraste de Jésus plein de
douceur et de bonté avec l'Etemel de l'An-
cien Testament « grâce auquel » les Philis-
tins furent passés au fil de l'épée. « Nul nc
soupçonne, disait-il , qu'il y ait quclejue pa-
renté entre ce Dieu des années et le Jésus à
longue robe el à barbe bnjne qu 'on voit sur
les .feuilles «le l'école «lu çjjnaiichc. » 

.Celui qui a écrit cette phrase l'a jugée bien
innocente ; beaucoup de ceux qui l'ont lue
l'auront jugée telle ; elle fait cependant par-
tie d'un arsenal d'armes pernicieuses «lont
l'effet est d'entamer la foi des âmes déjà
faibles , facilement surprises par des contra-
dictions qui paraissent- - exister dana les
Saintes-fEcrilures,

Voici une attaque) plus <_tirc<_te„ brutale
même, que nous trouvons dans un autre
journal, dont le but est de combattre les
croyances chrétiennes. Il s'agit des victimes
d'un tremblement de terre, dont le nombre
avait-arraché, à une personne ce cii : <c Quel
ch A liment de Dieu ! » La -personne qui a
spontanément poussé cetle exclamation
n'avait pas le droit de se prononcer de la
sorle puisqu'il ne lui avait pas élé révélé que
cette calastrophe fut une punition. Mais le
journal cn question se sert immédiatement
«le cette parole , réellement prononcée ou
simplement supposée , ct il continue par les
réflcxtMis suivantes :

« .Ainsi, un Dieu toul-^puissanl ordonne
des désastres épouvantables, des hécatombes
d'êtres humains,, et l'on considère cela
comme un simple châtiment ! ! ! Nous con-
damnons à mort un criminel qui n'a fait
qu'une victime, alors que lui-même est peut-
Êtrc un sujet pathologique, un fou. Que nc
devrait-on faire d'un monstre qui détruit des
populations.entières le sachant «t le vou-
lant ! Un Pieu pareil est trop épouvantable
pour qu'on puisse croire en lui. »

Voilà La conclusion ct le blasphème ! C'est
co xjue l'auteur voulait démontrer : on ne.
peut '.croire en Dieu si Celui qu'on dit le
Tout-Puissant pennet dc pareils désastres.
El, comme ces désastres sont fréquents, l'au-
teur sail que la oouswiuence qu'il .veut s'im-
posera au lecteur, séduit par son affirmatitm.

Des raisonnements semblables «Hit été faits
souvent dans la presse et dans les conversa-
tions au cours des événements de la dernière
guerre, lls se résumaient à ne pas-pouvoir
concilier la bonté de Dieu avec les horreurs
qui s'accomplissaient sur La terre. La Provi-
dence aurait dû intervenir pour arrêter le
débordement du mal et faire épargnen les
innocents. Si elle ne le faisait pas, la juslice
r.i Li bonté de Dieu étaient tm mythe, cl, si
Dieu n'est pas jusle et bon, Dieu n'existe
pas.

iCcs déductions paraissent rigoureuses aux
yeux des incrédules el elles exercent une ac-
tion irréligieuse t_erLiiiio sur ceux qui ne
croient pas fermement aux -dogmes chrétiens.
C'est qu'elles touchent n des problèmes très
délicats, insolubles pour la raison humaine,
«lont le poinl principal esl La façon «lont on
.peut accorder l'existence du ma l avec la

scieiKe «le Dieu et la volonté divine «lans la
création du monde.

Un professeur d'universilé, faisant passer
un examen de baccalauréat et se permettant
unc digression, dit â un candulat : <« Pour-
riez-vbus me dire queh sont les principaux
mystères (de la rcligkxi «atholique? » Le
candidat répondit : « Ces principaux mys-
tères sont ceux de la Sainte Trinité , de Tln-
Mrnation, de la îlcdemptioa »... et , pour
/aire bonno mesure, il ajouta : <« «rt de la
Résurrection ».

— v ous vous trompez, reprit le profes-
seur , il y a un mystère bien plus grand que
tous ceux-là, c'est celui de la Création. »

Ce professeur n'avait pas, des mystères,
une notion pius exacte que ie <_an<-Ii<lat, son
patient. Il nc s'était guère arrêté à réfléchir
sur les trois véritables mystères de noire foi ;
mais il n'avait pas tort d'avouer que la créa-
tion du monde avait soulevé, «lans soi esprit,
des pourquoi auxquels sa raison raison-
nante n'avait pas trouvé des réponses satis-
faisantes.

La déroule de son entendement devait fa-
talement sc'produire, comme chez tous ceux
qui n'onl pas pour se gui«ler les lumières de
la foi. Aussi rien n'est-il plus téméraire que
de vouloir sonder les arcanes où ia science el
la provi«lence de Dien semblent cn conflit
avec les événements humains

Il importe que les gens ne raisonnent «pie
sur les choses-qu'ils peuvent savoir et que ,
au lieu «le discuter sur le problème de Dieu
el du mal, au risque de se trouver deranl
unc objection qui. s'ils ne se rattachent à un
principe sur. les conduirait à «louter de
l'existence de Dieu, ils fassent un chemin
exactement inverse, cesl-û-<lire qu'ils par-
tent de l'existence de Dieu, qu'ils analysent
ensuite son œuvre «ai se manifeslent scs
perfections et son amour , pour se dire enfin
que, s'ils ne comprennent pas ccmmtnl le
mal qu'on voil peut clre loléré par Lui , il esl
certain que cette explication nous sera claire,
sinon dans ce monde, du moins dans l'autre.

Les arguments qui prouvent l'existence .«le
Dieu sont en le! nombre et de telle variété
qu'il y en a pour donner salis_fa<_lion à tous
les esprits. 11 n'est pas inutile que ceux qui
aiment à lire les parcourent pour s'affermir
«Lins une <_xoyance qui est souvent battue en
brèche par les objections malfaisantes oom-
me celle «jue nous avons citée plus haut. On
éprouve même une jouissance profonde à
s'approprier à cet égard des idées nouvelles
fournies par les découvertes de la science et
les conclusions des savants, qui, en dehors
même de toutu préoccupation «l'apologéti-
que , établissent l'inéluctable nécessité d'ad-
mettre l'intervention première d'un Etre su-
périeur , créateur, organisateur et conserva-
teur du monde , faute de quoi , par exemple,
il esl impossible d'expliquer la vie, les phé-
nomènes de la biologie el de la physiologie.

Ou trouvera dans leurs œuvres des aspects
nouveaux qui apporteront unc confirmation
intéressante aux arguments scolasliipies «con-
nus. Si des hommes se passionnent pour les
problèmes de notre destinée — celle passion
est des plus nobles —qu'ils recourent aux
données dc la science véritable ; qu'ils ne
s'épuisent pas à chercher eux-mêmes des
solutions que d'autres peuvent aisément
fournir ; qu'ils uc s'arrêtent pas à des ob-
jections qui oni leur origine dans leur man-
que de connaissances et que surtout ils mé-
prisent celles qui sont avancées par des
libres-penseurs dont la satisfaction démo-
niaque esl de jeler le trouble dans les àmes.

Conskléree au seul point de vue de la phi-
losophie, la destinée humaine renferme des
énigmes. Aussi les religions païennes ont-
elles conduit à l'adoration de dieux terribles
et cruels, qui semblaient trouver plaisir à
opprimer la créature. La reUgion chrétienne
nous montre les nombreuses preuves de
l'amour de Dieu. Si la-souffran<_« est intolé-
rable à l'incroyant , elle prend , par la f-oi,
des aspects lumineux et consolateurs. Elle
resle, sans doule , le sacrifice , mais le sacri-
fice «jui purifie, rapproche de Dieu et rend
plus digne dc l'élcntcllc féliciléi Li souf-
france n'esl un mystère ct un seîandale que
pour le matérialiste qui, niant Dieu et l'au-
tre vie, ne peut s'expliquer que l'homme, le
roi dc la création, soil exposé à devenir le
plus malheureux des êtres. Elle est parfai-
tement compréhensible pour lc chrêlien, qui
sait qu'un Dieu «lé bonté l'avait d'abord
épargnée à nos premiers parents, mais que,
funeste loi de l'humanité; elle devient, pir
les'mérita de la Jtédiunplioii, un moven «le

gagner 1e ciel et qu 'elle n'est donc «iue 1res
relative, puisque les maux d'ici-bas endurés
avec patience et amour de Dieu sont le gage
d'un bonheur p\us graijd , là où le bonheur
ne finît plus.

L'appel
du parti radical suisse

Les journaux oni publié le manifeste électoral
du parli radical suisse. Ce document recevra
*>aeis doule une large publicité el H est pro-
bable qu'il tombera sous les yeux  de maint
ciloyen conservateur. Nous r.tx'x devons donc, un
rapide examen.

Lc parli radical suisse affronte les élections
avec en profond sentiment de malaise. Le so-
cialisme, qui esl sorli de scs flancs et qui lui
a pris unie bonne partie de ses trtnipes aux
temps déjà lointains de la scission gruïcenue,
fait d'incessants pre>grès i ses «lépeos. Pat les
organisations syndicales, il étend continuelle-
ment son «unpire sur .les masses radicales, dans
le monde des ouvriers et des fonctionnaires. L«
flot ronge la falaise et les gaidiens «lu phare
sont dans ies transes. La contagion sticialiste a
déterminé la formation d'une école jeune?radi-
ca'* ejui s'efforce de retenir • «tans l'obédience
('élément -populaire du parti cn arliorant Ht
programme novateur, à tendances socialisanle-t.
Combien île temps la soudure tiemlra-l-élle ?

Le manifeste radical trahit la situation am-
b'-jjUé d«i parti. .On y trouve des affirmation-,
en faveur du principe «l'autorité , du respect de
la .loi, de la »éce-*iilé de l'ordre el dc l'obéis-
sance et, d'au*e part, des «inoncialkïns luisar-
deuses sur l égalité el les réformes sejcialcs.

L'appel débule par dire que « î 'hunumilé
cherche à se délivrer «les entraves qui l'oppres-
sent et :i donne-r au penple un étroit [t'nxs étendu
de collaberation >. « Noire parti s'esl déve-
loppé àjt'iihri de ces. principes. •

Ceci «si un eiorde im'ntuant . à l'adresse den
élémenU avancés, que haute îe souvenir de la
périexie révoCotionnaire du parli.

Mais lout aussitôt , le manifeste proclame < le
respect ele la légalité > , pour rassurer les amis
«le l'utdrc que le passage quelepie peu déma-
eoekwe du début aurait ininiiétés.

t -Notre profession ele foi jiotilii iue embrasse
la garantie de l'ordre dans l'Elat... Cet ordre
doit être obtenu par la collaboration des clas-
ses... Maintenir la déme>cratie, lo'.le est notre
tâche fa plus importante. Toules les redations
doivent reposer sur des principes d'ewdre et de
liU-rlé... Nous avons besoin d'une armée dira-

Il n'y a rien à reprendre à ces déclarations
éminemment conservatrices, bien qu'elles or-
nent un manifeste radical.

Mais voici un sujet scahrejux. Il s'agil de la
Consolidation financière île ta Confédération. Le
parli raelical se prononce pour une imposition
plus forte «les edasses possédantes, oe qui «sl
aussi le va. fi du parti conservateur, comme on
l'a vu par son appel. I_e. parti radical fart un
pas dc plas : t! propose 3a < réduction du droiî
d'héritage » et la « réduction «tu reveau acquis
sans travail > . 11 nous parait s'avancer ici sur
uu terrain dangereux : ia crainte elc la coneair-
rence socialisle se décèle «lans ces proposilions
aventureuses. En revanche, tout le moude sera
d'accord; sur « l'imposition «hl luxe », car i!
n'est «pie lemps de réfréner celle ostentation de
•h» richesse ejui excite si violemment {'amertume
des déshérités.

t.'n point sur IcifUel . le parti radi --»'
accuse une évolution dont il faul le compdimen-
ter, c'est celui des rapports entre la Confédéra-
tion et les cantons. Il paraît avoir jelé par des-
sus bord sa manie centralisatrice. On lit , en
effet, dans son manifeste : » Nous voulons main-
tenir fidifreiiicnt élans l'Etat fédératif la vie en
commun. La force 4 l'extérieair et l'unité,' par-
tout où elle est nécessaire , doivent être alliées
à la vie politique intense des «mteins, epii son*
les défenseurs de la vraie ! démeKratie el du
développement inlellesctuel et moral. »

A la bonne heure Le jvarli conservateur n'a
pas perehi sa -peine en défendant avec persé-
vérance le féeléralisnie. I>s chefs radicaux onl
fini par se rendre à '.a voix de la -raisem el du
bon dfoil. La crise de îa guerre a achevé de
nulrir leur conversion.

¦Jlalheurousemei»}, «n -peu «pius loin, nous per-
cevrais dc nouveau Un air de flùle humanitaire
inejuiélant il phis d'un litre-.

« Tovete-s les parties île lai nalion , est-i! dit .
doivent pmivoir jouir «les bienfaits de la civili-
sation, do t'âluctit'ioa «.; du bicn-t-lre. > Ceci e*l
parfait . iMais quel besoin d'ajouter : « Le parli
radical-di'-niocrailKiiU' tend ù la transformation
de l'état social assurant il cliacun le ttévrtoppe-
ment et la mise en valeur do na -persoimalilé.
toul en écartant le.s influences de nature confes-
skmneCée «pii pourraient créer «l«s entraves. -

Que signifie cet accès d'humeur laîcisatrice '?
Pourquoi celle éve^v^ion ele l'épouvanta» con-
fessionnel ? Qu'csl-oe que cela a à faire ave-c l'as-



ceitsipu des - classes laborieuses «lans t'écbeiï ;
sociale î

La «peixsée dos oatevits du manifeste'es>i obs-
cure ; an ne «lisœme p&s le rapport des ques-<
lions confesslonnolllci avec la mise en valeur d-.1
la ptrso-tuui-Uté. Ou vise la future SégWfctfion KO -
ciale ; mais sur «juris ' -points ? Mystère. t

Nous devons constater que l'apjiel radical
tienl, dans cette affaire, le -même fiangage que
pourrait avoir un manifeste sociaîiste. -C'est «-fl-
eure Cù une rencçmlre cherchée uvec l'ex-tréme-
gauebe,' pour oie pas liii laisser le bénéfice de '--'a
popularité facile . eju'atlire, «tain ceataina mi-
lievii, Ca p<>se "Ut)re-pèns«use.

(Même noté au sujrt ele "l'école.
< iL'écde, dit l'appel, doit être l'objet de nos

préoccupations en tant que foyer important de
l'éducation populaire et cela, comme . -toutes les
institutions de B'iElat . selon ks besoins Téstfiâiii
île la .nécessité ele îa .vie en commun, e; non en
e-onsidéftitlon ' des ; exigenrei • iconfessionneKes. »

C'est iirie -paraphrase <!u fameùi'srtlcle 27 de
la 'ctMKtiluÉon-féeléralo : « Les écoias ;u;!. .- -._ .- .
doivent pouvoir être fré«p__entées par lés adhé-
rents «le tout»* les confessions, saas «tu'ïs aient
à souffrir d'aucune façon dans Heur liberté dc
conscience ou elc croyamee. »

IS était bieu inutile de nous rappeler , en moins
lion français, un principe constilulionnefl appli-
qué depuis bientôt cinquante ans. si l'on n'a pas
eu . en ravivant ce souvenir , une intention par-
ticulière.' Cette ho-uvelle parade de sentiments
laïques a-nnoncc-t-oHe «juclque visée isecrète tou -
chant l'éducation cjviepic, don! S est «fuestion cn
ces termes : « Dans ses degrés inférieurs, l'école
ne doitpaî seulement pourvoir -à une instruction
ilestir.-éc à former laie «liasse laborieuse intelli-
gente ¦ e; capable ; elle doit oeissi tôunnir une
éducation, «vique el moraSj. >
' Sinon; on .ne voit pas le motif de ce rapptl
de la neutralité scolaire.

Le manifeste du parti conservateur que nous
¦ vous publié'a -teniclu- également ce poinl , mais
c'étail pour formuHef cette «léclaration eatégo-
rique : i Nous combattons avec énergie-toutes
visées -tendant a la laïcisation et à 6a déchristià-
nisatkm de 'l'école. »

.Le parti radical veut faire la guerre au so-
cialisme; mais en «oustraj-aht l'école' à l'in-
ïluencé retigionse, que fait-il aeitre chose épie <Ie
préparer êtes re<_rn«3 au socialisme? Il itevraii
5e savoir ; disons qu'il le sait pertinemment :
niais le prtjugé ; antireligieux est plu», fotit que
ia raison. « -PHttét rouge-que noir > , est un mot
d'ordre qui n *es.i pas d'aujourd'hui.

Quamt à nou.s.'noUis-n'â«flneMcins pas ta laïcité
scolaire, qui es», une fausse neutralité,'-car-c'est -
en réalité-un privilège coBeédii à-l'incroyance
au dNriment-dc-Ta foi ; uno mânorilc irréiigiense
y otCige au sïence la inajoffiW «-tes- croyants.
L'erpérient* de tous-les Jours prouve que l'école •
peut-p9ri»He>i_n«i>t "-être aenèss-fcle'1*! ten»,1 s«ns
qu'il soit nécessaire «le raccou_r«ir-tes-droits-de
it religion.-

Ve reste «hi manifeste radical-traite «les-ré-
formes économiques: On y trouve à :«_et-égard'
dès vues «x-onmuaes à tous l«a partis qui, en com-
battant ie seKiafi&me,- vetôeM mer n m :• '-.:: -, une ré-
forme «plus ou moins profcmele de- notre sys- i
tente éetMiiwnkpie, fondé'sur-la déplorable doo
•trine de la libre coirtewrene» «les -égoismes-. News -
«le.von* a -crt -axiome -libéral les convulsions san-
jf-sntes «le ia ¦ ioert-t .'¦ L» conversion - du - parti
radical ! à - l'idée d'une réorgunisatioitt «les - rap-
ports du capital «K idu travail est d'assez f raidie
date et son programme-fah de larges emprunts
aux plan» socialistes. Le parti -ronserrateur, lui,
a depuis itangteimps «ne doctiriite: complète if»» la
réforme soeislle-: c'est celle «fuVmt élaborée no*
gniuls sock»togues-eatholi«iu«s vi «jne-Léon Xlll
a formulée" «lans tes encycliejûe* «jui tui ont -valu
e* beau «• touchant sunxmi de « Pape-des eni-
vrions ». Là «ad 'ra voie de la paix sociale. •

L'appdl radical n 'est pas- d inspiration -ro-
mande.- t! est l'cruvre «te l'esprit.dogmatisant ïl
de la diplomatie électorale- du '.radicalisme d'où-
Ire-Sarkie.

€chos d* parient
. .." .1 . _ LES,SOMNAMBULES-A iPJtBIS
Du ,1/erfûi de Paris :
fJ Y a.ù l'aris 35,000 scnnnanjbtijles, mais acm-

oambules voyantes ertraJucid-cs, d̂ cases" dé
bonne aventure. ;

Et, «i.ùsj, pauvretés que «lébjtènt çes .pytho-
nt^ses consetenj les iUnes en mal d'esptiôai'soyons
Ixytj pétâ tes somnambule»! 

^ 
î'C'eO..par'«Ues que 1» potite boime du sixième

«st avertie qu'un < je-uné homme brun iui v-cùt "
du bien,, mais.qu 'eue doit .se méfier d'un vi«l-
lard dont Ce facteur, lui apportera.bientôt -une
lettre »!

•Ahl pounjaoi une servante avertie n'en vaut-
«Cip. paa- deux 1 Par ces" teinps : de .rie chire on
coniwit eks matlres qui enverraient ieur- ikn
mesticité chez' la- somnambule!

Et.si d'aventure. Ja. jeune-opvrière n'a cure «le
1' « héritage prochain > annoncé par-la ,«ievi-
ncressc, nous seriopj , tous a-econnaistants à
cette bçipue dame, &e nou» indiquer v̂n àppe-rtc-
ment v-'rde x\ louer. . .

ÉLOQUENCE DgpABtEMENTAL£
Ceci a ébé-dtt ob cons  ̂ général dVu_n iBfl>or-

•Iant département dii-Sud-Oo«»t"fmriçais,'awiiJe»-
la guerre a ^u un»(Mvdop'P«nent«torâid»blc :

-— M onsieu» -o préifel, ' dl t >.un > coasâHer- ça-ci-
ral ,. je compte vous tole.peJier'denMin 'tok fifc-
suflfeance dér-ia peilidfc-du ehof-làsu, ^ui n 'est
p'ju» -en- rapport attic' l'augmenlatidn «la '.»
' PopuJ.a»l«;» de n«_4»«'-'v-i»e. ' r. '

MOT DE U FIN
.Monsieur et, madame se promènent le tang dos

l>ou!eva«fc. Lç coupée passe devant, le' magasin
d'ume modiste.

¦N'aluiroIIesnent, madame s'arrête «t, .tandis (|ué
moreieur froïiœ' ^.sôurca.'_'.iniiui<!t, «jontemi^V
les chàTwaux 'affichés . cmepiant* .'ou soixante
franos.

— LçqùçS préflrrcs-tu ? deimndé^-eMc - à son
nnri.

—- Ç*\vp que ta. as aur la lèle.

-¦¦" •-  •̂ J"''1''>TF'Î!'LV'73ùA''UBBRTE-—̂SaanediH8 octobre-

A l a  Chambre irançaise
Parit, 18 octobre.

V <Heu»oi.) :
— -̂ cponûant-> *es m'ierp '̂uiVèaTS.

¦OÎ. Klotz , ministre des finances, a dit que ia
situa-lion buelgélaire «le Ba France «'est amé-
Ikrèè eexnsidéraltement parce qu 'il faut consi-
rérer fpic le budge-I de là Pxancj «pii était, avant
in guerre, de cinq milliarels avait- quatre mï-
licrdà . 200 niïïons deir^ /̂es- Pour 1919, tes
reccttes'iihi budgets élèvent à plus de dix mil-

-Sinj -ds.. L' ausrmsntation des recettes ..affirme, la
fvhoBt6 du pays quiaieçt uvoir.fçi dai» sis dei-
tinées ct-se doil , pas mépriser ses -.créances, XL
Kiotz envisage la , posçïbiljté de faire appeù li
un emprunt à fin (janvier , ou.au .ctmuneneemcnl
de février. Le ny^sistro 6\̂ _luc.« vingt mitliards

• e; demi «ks «lépenses du prochain , budget, .)•
compris les pensiewis que ll-Vllemagno devTa
rembourser et en èvu'uant les dépenss mï-itaire^
Ci deux milliards eomme en 191.1.1̂  service sera
oé«loit. mais le' coût d'enlreneni tl>ùn homme.est
plus élevé. (XI . , Klotz insiste sur les phis-vaiùe*
mensiicffies - donnai»; ' déjft des 'recettes- elô\ plus
de «lit' milHârds tpii provicninent surtout de*
cnregnlremerst». Ce qui rinùiepi; une vér':\al4«
:révo!utkm. • Il n'y a plus, en .effet , dc -terres hy-
pothéquées. Les -paysans «n les fermiers devien-
nent propriétaires. C'est'lui pUejnewnènie Kodal
d'une . importance considérable. 1̂ . démocratie
paysanne"qui fit  toûl ' son devoir ' pendant ia
gtierre eii'la meikéune. partie de ' Sa France.
(Applandis'èmentt).

Sl.  Klolz établit que l'eSfort fiscal du pays
est d'autant plus, adinsirable qi»e tes régions dé-
vastées epii payaient le cùiejitième des recettes
n'y çiarticùpant . pas et que, les «lémobilîsès
n 'av-ant pas repris toule.lear activité, le pays
n 'a. encore pas pu retrouver toute son activité
éconoaiique. Lie biut^e-t .. de la France iu> paisc
donc pas «le' 5 à 25 milliards comme on le pré-
tend, mais de déx' à -v:iigt mnltianls. L «iiflîra
sans doute 'de créer, par éc!iel<Minwments- cinq
ou six milliards de recettes fiscales. L'tidtjonction
te l'Akace-Lo_ir«'D« apportera à îasFraJvce un
sunphis consieiérîble . dejreiîeltis. La France, a
donc les moyens dc faire face à toutes les oluu-
ges Wdgéteâres. Le pa» n 'enverra ici ni suren-
chérisseur, ni démagogues et Ça Rrcmce preh
duira-ltetttêt-toules les richèœes quV'le porte
cn el-é-M'I/j applaudissements.)

XL; Lefèvre juakilient que six à huit -' hiilliewis
«le' recettes- fiscales notuvellès seront ' imlispen-
sables.

M. K£o!z réponil, epi'il-n'y a pas lieu de. créer
des ressources , fiscales penlr des sommes que
nous devrons avancer en- attendant les paye-
ments dé FAttéinagne.. Nous ferons face." ara
dépenses -cxccfitionho'.les, non par êtes - ressour-
ces-fiscales, mais jiar les ressources deiia; tréso-
rerie. MS. Kolt a .confiânoe que îe pays ¦ enverra
à la Chambrej.des hemune* ipii sauront-faire
tout, leur devoir , (Vifi , .applaadUleincntt.)

La_. Chambre . a-Jopte l'ensemble des projels
de crédits.

La Roumanie et l 'Entente
: Bucarest; 17 octobre.

(Bateau, de peetw, rçBjwïlaJ, -nr. W, pxisv-
deiwe «lu conseil' connnirnique ùa note sui-
vante : .

Toutes _!és-mouveBès relatives à certaine me-
sures prisés par l'une • des-.- puissances tflices
«xMilie Ja l'ivi i i n. - ci i . - - -ont enlièrement inexactes
et -le, pHis formel -démenti kun-: est donné.' Le
goUv«-Twm<nt se-faouv-e tlans. la situation de
peniv-oir.entretenir.avec-.toules les puissances ttt
relations .les pius. «droites, conformément, aux
déclarations. faites . au . sujet .de sa politique
étranger*.. - , ,'¦.

, 51Wô, 17 octobre.
(Bureau roumain.), — -Le ministre ' de'' l'iris^

Iruction publique français a . contmuniqaié ' au
gouvernement Toumain <pi'iil arrivera-en-Trin«
sylvainîe, ronforniémenl à - la-'detnànde'-̂ ' gou-
vernemeni, 150 proCcuetu-s [iour : enseigner la
langue, française daas-les lycées de Tmosylvani».

La situation eu Perse
Lonttm, iî ortobie.

(Ilaoas.) —' lyc correupomiaiA-àu Daily NCwi
à Genève apprend --de ' source persane -bien - in-
formée que toute la,province d'AséibcidJan.-s'esl
soulevée-contre le gouvernement de Téihéran,- à
la suct* dv-s. occords eaigCo-pirsians.

-¦' ' . a+ . ———

LES ÉVÉNEMENTS DE RUSSIE
Prise de Krasnoïé Selo

Hitsbigfofà, il octobre;
(ll(tpat)j — Une dépêche;officiclie annonce

que l'armée.- russe du uord-ouest .- (armée-anti-
bokh«Svisle) a oociipé-KTasBayagora, et Kras-
noIéiSeio.- .. ¦' ,-: S . .
Evacuation de Pétrograd . projetée

StoirkhalDi, ,17 octobrt.
(llavosi) — Le - Dagent ¦Nyeter apprend

d'IIclsiiiigfore que tes; botch«*-i*-t«s, dans, une
réunion tenue le 6 octobre à-Pétrograd, ont dé-
cidii/d'évacuer Péli;oj«i4t ViïtJfct ce&iïMit <!«
combattre ,et la discipline ne pouvant plus être
miàinlenue. L'évacuation a comineucô par les
troupes o- '.nuuniites. Les: buvfieis :de. tous Ces
corps :(Le -métiers ont-rtçn l'ordre de"qu5tter 'la

•villet • '

, *. "C^itixlitîon de Ctonstaàt .
LqiiJnm, 17 octobre.

(Ilùvaï.). — On iniandc ' d'IIelsingfôrsi au
DtiMj Erprési, en data dit 16 oclobre, que
Cronstadt' aurak capitulé après ' un intensé'bôin-
haraélricnr 'de. la féotté ; 'br'rfariniquei , Lev.brulî,
court' égaloment qi*e-'iPë*rogra«t aurait -été pris
par.ee J^énérat'ToUdenitch, datis ' la nurt.de -jeudi
à Vendredi, infitis-icelle nouvelle n'esl pas-ron-
firmée dans les milieux officiels.

Dénikine a repris Kief
Vw-rote, 17 df.tobre.

(Baîràii ukrainien.) — Les . troupes ukrai-
niennes ort- arrêté J' offenshc déclanchée de
llireula paç.lci.-lfûupes. de yol^iiluiires:rie Oéni-
kinc. 'Pfès dc lleillnikii . -l' em-.-di-i a f té  li.-illn. lt

ï__ i' ; l i l  ;.|il*i; ;n il'iv.- : - :'!- ;-¦r3:M'.tdL~L Ij, .'! ^,

s 'ett relire en ilêsorÉÇre sur Olgopol. Les trou-
pes nouvellement ri-crutées passent en masse
aux trouyes «Je PeUiuvp. Jlciùkine a jeilé ses
trotipes d'élite tur le front iriiiainien aux en-
droits faibles dc soi» front contre les bôlcbévts-
Ws. si bien ' qu'i-'. parvint il eiitrcr dc nouveau à
Kief . le 15 octobre, à,5 heiwei» du anatii.

Les projet» de Dénikine.:... -
. . Berne, 17 îAitpboe.

; (Burcaii ukrohiien.).— A. Kievf . Dénikine a
/adressé, uniâppei-an» Vkraink'iin-'lle la.Galicie ,
jdansrilequeFccs i derniers seraient engagés:ù ;se
i-rèveiler-contre les Polonais.i Dénikine a-eléclaré
que son but ne: serait pas ; d'incorporer sei!v«!

,ment i'L'ikraaie à ia Russie, mab aussi la .Gali-
'cie orientale,' la «édiôvirtc -et tes ̂provinces ru-
jt-hènes dc la Tehéco-Skuaqnie. L'appel csl
p:*in d'injuires- contre l'Ukraine -et ses aspira-:

'lions, il ta ïbcrtiJ. • -
Uba bombe Contre i on- eénéntlr ' ¦

Berne, li oclobre.
(Bureau ïukraiiiien.) '— Vite bounbe a élé lan-

c<-c dans là-vditure :oii se - trouvait- lè' générpl
BaiîAoSr Stfû-vti-ritviT'-ûc Kitl." WOTismi'par'-DthV
kiné'éf ' Chbfv-achiilê!:iiùnistrc-''de!;'la guerre d*
la Géorgie. Le :géhèrël' BnrMof-a -.iïtê'bkssé.

Confédération
La Suisse  et le b locus  de la Ruis ie

l'ne «i«>le dc l'Entente -priaiU la Suisse, com-
me la* .autres .Liais jioutres, dé se joindee

^ 
au

bkicius ««nlre la "Russie des soviels, <_sl' parves
nue au Pailais fédéral!.' Colle noie a Wé 'l'eibjet
d'tsn premier examen de "la ' part du Conseil
fédéral qui n'a pas pris j-iisèpi 'ici posilion dans
oelté" efliestion. la epiestion essenliielle est ek
savoir si -la Suisse , en i»a ijualité d'Etnil tnditre.
est dans une siiuatîon «pri Wi permette d'adhé-
OM_T ù une coalition d'Ftals ayant 1 pourr but une
guerre économique' contriSiun troisième Etait. Le
côté pralique de.la «pi«tion perd de son inté-
rêt , la Suisse n'ayant actuelleineui aueunie xela-
lion économienie avee' -la lluàie'de'S soviels.

Assemblés  fédérale

.Le Conseil ft-dérall invite l'assemliiée fédérale
qui se réunira le. lft-llovembre. à ' 4  heures de
l'aprè-s-mieli, à CKuminer ' le-s tractanda sui-
vais :

Pourle'Cbhscil inà-ioinaV : Ltgde des nations,
question «le la Savoie; pour-io Conseil des
Etats : initiative relative aux inaisons ele- jeu-,
droit-d'auteur ; i|>9wr-;ieïj .p!uv-!re-à'''tillé»-àires- el
artisti«piés', arsenal de ¦ Bulaclr cl restauratiem
dc-la-caserne de'Bière.

Un; com plot  b ol c hévisle
I.c- Ihiiul - il,x '.tre . i ; i i ir>in-.lrc -.te source com-

ix '-k-iite qu 'ea; ;n- i«jette- ; une- action -révotuUoa-
naHe.en-SuisscijpouriC-e.Tj^iovenibre, jour aœ-
¦versaire de îa , rév,<iiulion nisse,- avec le pro-
gramme suivant : Xiréalion, de. conseils d'ou-
-«TisTS T^oVi_ittcmîïaiies,.. -,ôfesarmèm<r_i\ ûe \a
bourgeoisie, dissolution de^ l̂àrlèiments, occupa-
t«m «hi pouvoir ,péûitKpic par les ejuv-riens orga-
nisés,' institution de ¦J'.a dictahire prohjtariénnc.

..' 8UISSE-HOH.AWDE
Pendant la giiérre, comme on .sait; Des. Pays-

Bas oint pris -pour nous UIM».importance parti'
cu-ture, surtout au poi_nt~ de vue «le nos indus-
tries .d'cxportatiti .i . ainsi que de notre tourisme.
C'est ^xnirepioi l'Exportateur suitse. a pùlffiê
iterniiiremént un superbe nuniéro spéciai en lan-
gue boC landaise, comprenant 100'pages dc 'lexté
el yeie-nombreuses illttitrati-ons-dc nos '-mdiwtrii'.s
el 'd»- nos ipaiiisages-' «ilpe_st'rés:; L'Exportateur
suJiM-organisc-aussï une tournée de confar«mces
en Hollamte.

ARWEE SUI88I
Un off icier mitraillé '

^.¦ Bellimortt, 18 octobre.
Un griavie accident esl arrivé sur le champ

d'exercices dc Gorduno. Pendant un tir de ini-
trailléuse, ' l'officier BÀigerr «lé Zùrich,; fut
atteint aux jambes d'Un?-façon enetwe ineiplr-
quée.- S«Mi'''iéiât' csl trèa,!,gr_ave..

A DATION

Hier vendredi âprèà-tmldi, à 2 heures 80, -le
premier aësoplane daila Sociiété ¦ ûe navigation
aérienne,- .venant de-Fréedriciishàifen, «sst arrivé
*ur: le lac. de Ziaidji C'-est- te plus grand avion
qui ait atterri, en Suisse jusqu'ici. Il porte six
paBsa_gens, . oulre. . l'siWatCUr et ie. méaunbcien.
L'appareil a deux moteurs do ,270 HP.̂  il a
21' mètres de îai^çur et' 14 mètés ele long. Le
trajet̂  o duré' 68 minutes: Le "vol''de' Frie-
drichstarfctt i Zurich , soit«mrreM» 95 kiiiotnèlres
ai élè-aSfêclué en .18- mitttit<B. Ixi trajet et l'at-
terrissage se. firent sans inciekiits. ' - -L'appareil
élait c(i ,-i. - - .i : t par Ce .pilote miKtaére suisse, Coeui
tenant Frick.

LA %II tCONOMIQVI
L» trafic- *T6C la. rrsnre

li» oolis .et ¦' :- . v::, -;n\i\ de faàrchabalses-expé-
«Jiés'en petite' vHœsé à'destma.tilôU «les' chenlins
.«lê fer-frantààs-du^bonl' par te P.-iL. ÏM.'ne sont
^plns occepléi'jusqu'd-%i<iuv«îv Kvij. " '

Du m pouc lt Suisse
[ (J - .P. S.) —- Le yapeUr anglais Ténderdeh est
arrivé à Gènes, ' hier vendredi , «te Philadelphie,
avec une cargaison de blé à destination de Ca
Suisse. I x  «K-chargcinéilF a (iiiméâiat<<mënl co-n-
menec. Les quiiuc .jcairt passés, ites MTi*éés;<le
blé pour-la Suisse;élaient satisfaisantes.' Environ
1500-wagonsont-pu partir . Les transports vont
viia • Luino., •

l*. croispiniBt des lignes; éJ?driqo»8
I-e Conseil fédéral, çariatrétè , «lah-iit au .s,i»jet

ili '.s croi-.M?mipils de lignes di- oliein 'tns il? fer

»»"vp>'Tgg Bsa"- ¦ ¦- ¦ - " ¦'"" - - ¦

électriques nvec des Dignes de contact il haute
tension que ces demièros doivent dans la. règle
V'-v^sfii «.vi-iiessotts àes voies; ;

Lis Bernois n'oot pas de logis
Af5n- de remédier au manque dc logements

dans la .ville de Berne, le Conseil fédéral a elèoJdé
de donner l'autorisatiem à -Sa muniicipa'-lté de
Berne 'de ilécréler que les pcRsonnes et les fa-
milles d«mt le bari ariève ù échéance ou 1er no-
vembre 1919 et qui n 'auront pas ,trouvé d'autre
logement ,-jusqu'à- cette -date- .'pourront restes:'
piomcntauément .dons. !-.- > •io;.-cni- :nts  ci: ,:'. ' •.n
hnbitenL

j , « La loire de ; Carouge inprimée
3 En raison de. la ¦ fièvre aphteuse qui sévit cn
Haute-Savexie, te conseil d'Etal «le.. Genèvo tx
-décédé de supprimer la grande foire aautKSBIe «te
Carouge.

I ¦ ". ¦ - ; ¦ ,: .FAS1TS*DIVEB8 -S

Vu vol de ruDiitro»
Un coffre conteivant-llS-'-montreŝ n or,- d'une

valeur de 28,000 francs, appartenant â M. Zwin,
gras, voyageur de la fabrique de montres Bollak,,
il La Chaux-dc-Fonds, a disparu -Vlaî-gaie-de-
Zurich ou dans Ec train enlre Ziu-iclTet Bile.

Kl un vol de IIIJ OIIA

Une -dame • élarongère , de passage • ix Genève - a
été. viclime, dans nin hôtel de;la- vH!e, d'adroits
filous «pu lui ont déi'obé poux pQun-de-100 ,000'-'
francs-«te lAioux, i - . 'vu

¦ ' Va Tolenr de blé-
La cour- d'assises soleuroise a condamné le

mamruvTc Friedrich Mm, de Beinvvil (Argo-
vie), âgé de 32 ans, qup a volé a» imagasin des
blés d'Olten, au détriment de la Confédération ,
un grand aiombre de sacs-de blé d'un poids de
2820 kg. .d'uîic vailoiiir dé 1728 francs, ft un an
et demi de pénitencier.

LA SEIGK

iciott .es notrvc.<l«s parvenues vendrede ù la
srauon météorologique «le' Ziirich, la couche o«
neige ejui est'tombée " i l 'partir de-jeudi dans te
Jurai et diini -les ' Alpes dc' '- -la"StilSKé-oéntrnlie a
encore augmenté, lllér ma lui; elle atteignait à
Ln Chaux-de-I-'oneis 15, cmi, à ;Il«!*den , 3 cm., il
Einsieikin et à Engelberg jusqu'à 10 «MU., ù
Davos dc 20 -à 25 cm., sur le Piiate de 75 il
80 cm., sur le Samlis <te*70'à.80 cm. ; à Grindel-
wald'jusepi'à .15 -cnv. Hies':."\cn_èràfi , la-neige
continuait i à" tomber dans Ce Jura et sur les
mon la gués-de la Suisse' centrale. '

¦=•-*' ,-'
OoUBOtl  d'Etal

Séflncettn 17' octobre.- — Le.'CoVMil' nonimo :
M. Victor Tinguely, à Chev-rMes, instiluleur

à l'éco'e- moyenne des garçons de Wùnnenwyl.
— Il accorde ù M"e Louise Tornare , il Char-

mey, et û M"8 Marie-Jeanne, Deiïon, à Siviriez ,
une patente les autorisant i pratiquer la pro-
fession de^ sage-fémmé dans -le canton de-Fri-
boùrs.

A I» peilo
iNous avons émis un <v<eu,. il _y a qu«fl«iues

semaines. cona_mant le distributeur au-lexmàti-
«jue de limbrés qui'.se trouve dans te fliaU cen-
tral elc i'hôtël ' des Postes. L'adiidnislpatiôn pos-
tale a été" saisie de ee -vœu, et nous, sommes
hemrcvix «te pouvoir annoncer aa pUlSic.qu 'un
distributeur plus eonuAct va être installé pro-
chai_nejneiit-à-l'W)l«_l *es Posles- «hy Fribourg.

INOUB ajouterons que Ge ¦ distribirlenr existant
n été maintes fois mis Iiortt dusage par dé-niau-
vala -. -plaisanitsi «fui introduisaient dans î'Wito-
male des rondelles-«le métaâ oo de carton. De
tels i>r<x_édé8 ne sont évidemment-pas-faiisr-potir
gagner.3és-bonnes Brâces de l'odiriinistration.

Galde de Friboarg.
là" SocCété ' pour Ce' développement de nôtre

petite' ville pûKiera peri«tant". 4'lùver un peta
guiite anglais de Fribourg 'et "une nouvelle,' édi-
tion dit graud Guide fronçait. . Cette• troisième
édiiition du guide français sera prolâbleiinent
tirée à vingt : miiUe exemplaiires,, comtae celles
qui ont précédé. . Bïe devra être terminée au
5>iinlnnps rt seivîra ànx •viàlêurs- àe noire <«po-
slitiion conbonaCc «te 1920T ',

iLes personnes qui s'inWfeàsent, à ces pilhllea-
Hàtis, ert -pairûenlier -les directeurs'de nos: étalilis-
seméiits ' d'iastrneb'drt ' suipéfleare; secondaire,
commdrciàle,- techiiwiùe ' ct " profes.sie»n«Sle, noi
industries et les ceuwos soclaliis, los ôliiiKj'j-.-.s ,
Ces hôta-^s et .Cès penàions" epii dé<Êrcnt quoique
modification au texte «ht.guide qui tes concerné,
uri "ohoix' différent ou une dùt^iasilion nou-vciEe
êtes illustrâtiews, sont priés' de lien vomloir.adres-
ser leu-rs iremartpte», d'ici au .15' novembre, ,  â
if. l'nliniôiEer Savoy, profossetir a-it Séminaire
diocésaiiil" ,- . - . ... . . . .- .

tes dernières «représentations
de 1» a Gloire «jnl cl iaute >

Afin d'a-ccov<l«r; danj. Ja.;mcsv.re. «iu. possible,
satisfàctitin aux ' très rioinb-teuses personnes ryii
n'ont pas pu oblentr -de piacc lors des préoé-
dentes exécutions, il sera donné encore deux
dornièfrs «vprésentitionsi-: sOitimardi .21 ct>uier-
creeli 22, à 8 heures «lu "soir. La location-est
ouverte dès htnd! mailins. - r • • • '

Football
D'après-lc calendrier du ohampionnat suisse,

demain, dâmanclic, auroi)_t -jeu - au parc des
Sports ier. rencontres suivantes : à 1 h.- V», Fri-
liou_rg.II contre F.. G. WeissenbuW-Ercelsior: I.
de-Berne ; ù-3 Jieun.es, matcli de série-A. Mon-
treux- I. -FriboïKg L *l, à 4,h. ^.Fribourg IIP
cenvVre. P*çX>«»ont • i , maSdï-. eomçrtan\ pom le
ohaini-icanal . local.- , •

X^^lma^acli
. Avec la chute 'lire -feiidlfof , t6t- suivie de i3première neige, voici qu 'est .apparu te vénérablï
4lnianac/i cathoii que de la Suisse française ço«r1920. PLUS I I avance en "fige et plus le fida,
riwssagcr nous semble préoccupé de ne pasmentir ù sa renommée ': ireméimorer, avec l«calte «lu Bo^venir,/les heurs et ,mplhéivs de ^patrie , grande et petite, et .puisi! d'après les le-
çons du passé.'préparer 'un avenir Àtéinieitr pow
les ûmes et ks corps. Pénéirons dans ce do.
Inalhe famili-er, en ' poussant le-portaii classique
orné des image«--des' patrons de la Suisse, ̂ du ia

. sMiMiette ele Saint-NU:olas et d^i Pont auspendu
: de Fribourg cl des éciisêons- des cantons ro-
mands. Et aussitôt les gens pratiques «le la vil?
ot des chariips se froltcnfles - mains rirevue as-
tronomique, calendrier des- saints , .  mercuriale
."des foires et matéhésy.'sont tenu» à jour avec
un &0J« méticuleux.

Le portrait majesUieux du Chel «te la %,-iitin
.Eglise,ouvre la galerie' , des illustralionsi trè)
nombreuses, très fines , remarquables par lebon

Igoût »-t 3e sens 'dc-l'acl-uatité. Après untablean
de mainte Aluic, d'une admirable ' sérénité/ c'e*l
une gravure représentant ie Crucifix ' de '-LoTettt
et uno page p.einc elc poésie sur « les croix en
pays de-FribotirgJ».'Et:le»iarttelèSiiet'l'es vi-
guettés se, " succèdent, tetfiiçîrtit; les ; t jouis
d'épreuve et .de SjOireU vécbs-par-no» «oldats ,
cuVléhraftl-la-paix rendue-au-monde, magnifamt
les artisans de. la victoire, rappelant k^
grandes et terribfe leçons «te ia _ .clrtitc il<s
trônes et des empitês. Et , voisinant ' e<i-ec c«̂ s
graves svijets d'ordre iniernatlonàl , ce 'Bont tes
événcmènls dé noire pays,'d«!i la scène helvéti-
que, romande ou fribourgeoise, qui so rap«
pellcnt à nohe souvenir; par des titres et des
gravures qui attirent et retiennent : le (nouvel
évé-que ete Sion, M. te juge fédérnu'G'ottofrej-, W
Centenaire valaisan, Genève et la 'Société d«
-natiôiiy,' -l'effondn;nient 'du'' pbût- dd' Gbttér»,
à Tètat-majôr de-Yatméé>r««_n*e,-4es Etu^anti
suisses A Fribourg, -PosieUa-, Sx la•-méoioire de 'a
caTte de pain, tes tradein-s agritoles, etc. •

Une. pcimie restées jeune..-et  - singttJièrcmeni
vivante nous Uvrc.-Un . chapitre-de . la •*. Vie éi
clianolne. Schorderet » , où retentissent des ac-
cents qui émeuvent et réconfortent.- La7 même
plume lyéscnte, avec un égal talent ,. aux' £ec-
teurs, de l'Almanach ,'' les deux nbu'vèltes'saintei
françaises : Jeàniie d'Aïc et "sainte Marguerite-
Marie. La part de l'art religieux 1 éei enrichie
paT \uw étuûe docte et magnifiqntment itlustri»
sur l'église de Sainte-Sabine, à Borne. Si nous
relevons encore , parmi le parterre -varié'et "char-
mant qui s'offre à 'nos regairds, -la:ravissante
légende de sainl Bloi, le piltor,es«pie voyage en
paradis du bonhomme Patience, l'éelifiante-his-
toire du Père ete-Foucault.et Cc très beau récit
Ibiblieiue . de la petite Glaneuse et, de i'Agneau
pascal ,' nous n 'aurons de loin pas épuise la Este
des surprises que réserve à ses lecteurs -nota
tfobr à/iWiiSKéh.. -LeS anécdlites , tes 'biStoriettM;
èes 'bons mots, les recettes-utile»-y 'fo&onneafc
Et;-poùr ' finir , c'est-:c- 'coin'-d»-souvenir,- 'où ile
messager se retrouve avec -les, disparus: de l'an-
née.' Il' yen-a- t rop liélas ! et-de-trée,chers. D»
moins , grâce au calendrier, tes œuvres .de cou
qai sont morls vivent un- peu plus. longtemps
dams nos eccurs. : ce n'est pas le moindre «îérile
de l'Almanach -catholique de la ,Suisse'frânçaiise.
Convme 'ses devancier*", cclui'de 1920'e9t'un ju-
din ' ete famille 'plein "de ' voix', dtmages, .de-p»r-
fumé ': il ' scnt bon 3a" terre «lu paySé

Ecole de laiterie de PéroUee-
(Lés examens de'-cBôtùre de--cet' -établissement

ont eu lictk metreredi,' en présence, de nombreo-
sen iiereonauBs;: parents d'élèVcs; «tr amis d«
ITvcoie ; ces' examens ont I été -particulièrement
satisfaisants. - "

iDcs - dijilôaies de fin. d'apprentissage. ont été
délivrés ' .à 'à-M." Moy» B^ard, à Villarlod;
ftoger Brion. à Oron ; Jullcs Chardonnens, i
Pribour g-, Miurjce DéUèîy, à. Cferrùer '; Robert
Fragnière, a DenndMfcr; l'nTi'i'Menira, à'Gfamd-
viSàrd ; J«>seph Ovèrriéy, à Goiiteni»r' jlilés;Sâu-
taùx. à M<Jn*agni&--l<siiftf6i_i__s. ¦ '

1*-prix.offert -par la- Fédération-des -Sexàëtés
«l'agricullure de '• la .Suiise-romândfl: a. été ob-
tenu.-par ^f. Jiies Clau-douneiw.

IA» cours de--1918--lftl9 ont. été suivis P*
vingt.élèvies'. .La rentrée des nouv-ecu-c fflèves
ahra-licu.îc mardi ' 4 novOTilire.procâiain. Les
adnllssiomA pour ' le- cours agricol» ' d'Mver et
l'Ecole de laiterie Riynt au xvomine de.&5 ; toûttS"
les" places sont-prises' depuis'- tine' dlMu«» de
jovtfH ; Uinfeiriingtaine -d'étètfes «rtf dû'-«t̂ 'ajoùr*
né» -faute-de pBàce:- • ¦ ••-  ' "¦ • • ¦

[ Xii . benne, rrbternlté.
A l'assemblée de la Fédération ouvrière te-

nu ĵeud: soir, au' Cercle social, èa vpis d'un 'ou:
vrier s'est élevée en favenr d'un' çHtWre cama-
rade, qui avait perdu ttms 4es effets dans l'in-
cendie de la-Planche. AiMsitdf , une cotfecle s'est
organisèfiquVa piodoit-june ooqaetlé somme
arrohiei.'Jnslantantment;par--le> ceonltt de-la
Fédération, line' usle de-souscription «ste dé-
posée-au.Cercl<ï social,1 où-les-cœnn-compitii-
sants feront, parvenir leur-obole; ¦• >¦«'-

Mort loin du village nniel
Ce matin «ait- eùflieu; à C«irmért>d,1c5 ohsëquw

d'un j«une homme de ce village,. mort loin d»
pa>-î natal, dans ,ies dreonstances traigique5-

M. Firmki. Bersel- était «anplçyé - dans fc>
Irànvways de Genève. JJ. y avait ùbe bonne si"
tu'atiib» ét y éUiblrè-J apprécié..Mardi "ierrii&,
ix Carouge,'au moment où S!i Voiture- rentrait au
«iépût, M. Berset , qui se trouvait sur le marche-
pied , fut serré entre la voi ture  et un mur. Il «•¦'
le ,baw'rn-écrasé, Pendait-huit jours,. ic-pauï ,t
jeune homme enduira, de oruelles- souffrances ;
des soins assidus lui furent prodigués; maris ih
n'ont pu conjurerTfesue .fatale.'

I-e jeune Berset-à "été- entouré- d«s cpnsola-
Viitas reSgiciRei perièa'nl4 les- huit"«• jours de ia
lewiWe .agotlie.i : :: ¦ .- ;i.i .. ':.J ¦



Elections au Conseil national du 26 octobre 1919
LISTE CONSERVATRICE

MM.
1. GRAND, Eugène, conseiller national, à Romont
2. MUSY, Jean,-conseiller national, à Friboarg.
3. BOSCHUNG, Franz, conseiller national, à Ueberstorf.
4. GENOUD, Oscar, conseiller national, à Châtel-Saint-Denis.
5. TORCHE, Fernand, ancien conseiller d'Etat, à Esterayer-le-Lac .

Les élections fédérales

^g ASSEMBLÉES 
DK DBMAIH DANS 1.4 SABINE

Trois assemblées populaires conservatrices
sont prévues pour demain, dimanche, dans la
campagne de ia. Sarine. EF.es auront lieu toules
trois après les vêpres , à 3 heures.

A Prez-vers-Noréaz , prendront' la parole ;
jlM- Emile Bise, professeur à l'Université;
Godel, chaooclier d'Elat; fierre Aeby, profes-
seur à l'Umv-ersité ; Bernard Weck , préfel de Ca
Sarine ; Oiatagny, àépuHé.

A Farvagny-le-Grand se feront entendre MM.
Berset , procureur générai; Robert Wet*, juge
cantonal ; Clémence, avocat ; Louis Python, li-
cencié en droit; Ducrest , député.

'A BcWaux, sont désignés comme orateurs :
MM. Perrier, président du Conaeil d'Etat ; Von-
dçr»rid, 'président du tribiuial ; Josepl» PiEer,
jnge au tribunal; Jaquet , dépulé.

Pour le cercle ûvi Mositt , \a itnatnon- anra
lieu probablement mardi. D'aulres assemblées
«ront également tenue» dans différente» com-
mune*, aa cours de ia semaine prochaine. Le
comité conservateur de la Sarine réitère le pres-
sant appel qu 'il a adressé aux éieatesirs. Pour
tien remplir son devoir civique , iî fuut aller
dans les ass-emKées se convaincre de l'i-mpor-
lancc dc la lulle et d-e la nécessité ele voter avec
disci pline.

DANS LA SWOINK

La Volktpartei singlnoise organise demain
d«s assemblées popudaires à AUerivtil, Guin,
Chevrilles, Heitenried, Planfayon, Plasselb,
Schmitten, Saint-Antoine, Saint-Sylvestre, Saint-
Ours, Tarai et Ueberstorf.

Demain également, une nouvellle seclion de
à Volkspartei sera créée à Wiinewil.

VM nHslBeu populaire*
des eoniervuteura ds 1» Braye

On nous écrit d'Estavayer :
Demain , ies conservateurs broyards liendront

i Estavayer leurs assises populaires. Les nou-
Kltes qui nous parviennent des différentes con-
ttècs. -te te. Sseŝ e iuï \t\ *jnxHx.vf%,Vnitx & cttte
grande .réunion sont des plus réjouissantes.

Depuis là -mémorable assemblée du mois de
novembre 1911, Jes conservateurs n 'avaient pas
lié convoqués eu assemblée générale. Aussi le
19 oclobre 1919 promet-il d'être une Aa*e -mé-
morable pom- notre cher parti conservateur.

Demain, dimanche, cn -rangs serrés , les con-
servateurs viendront affirancr leur attachement
i-h-branla-Me à nos traditions les pus chères, à
noire vieux drapeau dc l'osseux. .Mai* ils vien-
dront surtout applaudir les onUeurs qui feront
le procès du parti du désordre et de l'émeute.

Agriculteurs broyards, levez-vous en masse ;
par toutes ies roules, de tous les villages, à pied ,
en voiture ou en cboinin dc for , vous vous diri-
gerez vers la capitale.

News rappelons que les orateurs .suivants ont
éVë désignés :

MM. Grand et Musy, conseillers nationaux ;
Torche, ancien conseiller d'Etat ; Kielin , prési-
dent du Tribunal, et docteur Ducollcrd , député.

Citoyens broyards, lous à Estavayer , UJ di-
manche 19 oclobre !

Concerta d'abonnement

. On -nous écrit :
Le Comité, dos «oneserts d'obonnemen! a re-

pris son activité, li se propose d'offrir, cet hi-
rer , à ses abonnies ennq concerts, au lieu de
T-ialro. Cette idécisie», qui sera favorablement
accueillie ele chacun, -impose au Coniké des
concerts une lourde dépense supplémentaire.
Càni-ci est en droit d'espérer que le public fri-
bourgeois lut cn saura gré el epic le's abonne-
ments 6e prendront nomhreux, dès le 20 ootobre.

Chaque année, le Comité des concerts tient à
faire appefl à des solistes de premier ordre, Hnau-
teuicnt appréciés dans lous 'les grands centres
musicaux. L'engagement de tels artistes com-
porlc , on le conçoit aisément , des frais <»nsiklé-
rables ; aussi le Comité êtes concerts est-fi heu-
reux ele pouvoir compter sur l'appui dc lous
ceux epii comprennent -le très grand avantage
1"'* y a d'avoir à 6a portée et à des conditions
«ioepHonneKcment favorables, des concerte dc
haule tenue artistique et des solistes de pre-
miére valeur.

Le premiep concert aura lieu . -le. dimanche
9 novembre, à 5 h., à la Grenette, avec te con-
cours dc M. de lia Cruz-F.reclidh, baryton, donl
* grand 4alent avait été si fort (ipprécié de nos
Aronés fl y a six . ans. Pour las qualVc-autres
"«cerfs, le -Comilé est en -pourparlers avec dif ¦
•erenls arlisles : cantatrice, violoniste, violon-
c™ste, pianiste, epiatuor instrumental- Une
wniniuniçaiiom. «Atéricune prée_jscra les engage-
ments faits pour ces quatre concerts, -niais,
'arcs et déjà, nous pouvons donnée l'assu-
'*occ que jes solistes et la composition des pro-
^wnraes satisferont les plus difficiles.

I*s cairtes d'abonnement seront en venle aa
¦l'gasin de musique von der Weid, dès le 20 oc-
lobre.

La liste conservatrice
pour les élections da 26 octobre

Nous publions aujourd'hui la lisle des candi-
datures conseirv'airiccs pour l'élection du Con-
soil national. 11 n'est peut-être pas superflu: de
répéter 'que Ces deux lignes en blanc qui corres-
pondent au GP™ et au 7me sièges ne doivent pas
être considérés comme nne invite aux électeurs
de compléter ta liste par d'autres noms que
ceux quo y figurent. Le comité conservateur
cantCital a Tenoncè à établir unc Vraie de sep!
noms pour marquer que je pa-rli ne veut pas
disputer il la minorité poHIique !"x-s deux sièges
qu'elle occupe tradi!iotinel.|ement. Mais ce geste
généreux tournerait au détriment du parti si
des électeurs conservateurs s'avisaient de com-
pléter la liste en y portant des noms dc candi-
dats de ra «irinoriité. Ce serait enlever deux voix
au parti conservateur pour les donner au parli
radical. Tefle quelle, la liste conservatrice vaut
sept suffrages au parti ; en la déposant dans
l 'urne sans adjonction , d'électeur exerce donc sa
capacité électorale dans toute sa plénitude, au
profit de son parti. Aucun ciloyen conservateur
ne voudra faire tort h la cause en diminuant la
valeur de sa liste par dos adjonctions intem-
pestives.

? 

La fièvre aphteuse

Le Département de l'agriculture nous com-
munique ce qui siril :

Les hommes de la compagnie de landslurpi
mobilisés pour renforcer la police charg ée d'as-
surer l'exécution des mesures sanitaires desti-
nées à empêcher la propagation de la- fierre
aphteuse sont entrés au service hier anabo, à
Bulle et à Romont. La Direclion de l'Intérieur
cl de C'Agriculturc a prescrit dos mesures nou-
velles et sévères , que nos braves soldais du
landsturm sont chargés dc faire respecter. .

Vue nouvelle équipe de bouches» mifilaires a
été mobi&ée et placée sous les ordres du Ci-eu-
tenant d'administration Dreyer. L'abatage de
tout le bétail contaminé se poursuit. Lc procu-
reur général prend, d'entente avec les préfec-
tures, les mesures rigoureuses imposées paj ks
très graves circomslanocs présentes. Trois vété-
rinaires, unis obligeamment à ta disposition dn
vétérinaire cantonal paT l'Office vétérinaire fé-
déral, présent leur concours dévoué à- notre
sorvice sanitaire cantonal.

La fièvre aphteuse revêt un caractère spécia-
lement virulent et dangereux. Que nos agricul-
teurs soient donc sur leurs gardes e.t observent cn
toute conscience tes précautions indiquées.

De? essais d'tm nouveau vaccin ont été effec-
tués à Grandvillard. On nc peut encore se pro-
noncer sur les «résultats, qui semblent devoir
Être favorables-

La viande des animaux abattus peut être con-
sommée sans aucune -crakile. Elle n'est nulle-
ment dépréciée par ta maCodîe.

M. le conseil.eT diuat oirvoy, directeur dc
l'Intérieur et de i'agricullure communique :

La fièvre aphteuse prenant des proportions
particulièrement inquiétantes pour le pays ,
nous avons, en verlu dos pouvoirs conférés à
notre Département car le donse* d'Elal, eir-
donoé le séquestre absolu eles personnes ct des
animaux dans les .communes contaminées ou
menacées de l'être.

En conséquence, ce m iue persontifi, pour n'ùn-
porte quel molif,  ne peut sortir de la commune
dans laquelle la fièvre apltteuse est coiislatée
ou qai est menacée par ladite maladie ; àe même,
l'entrée dans ces communes est interdite â toute
personne étrangère. Ces communes seront dési-
gnées par te Préfet. Le iPtréfot e»l seuil autorisé
à délivres- <K's ilaisscr-paisscr,- dans les cas excep-
tionnefiemicnt graves, et sur lions du syndie_.

•Ces mesures seronl abrogées sitôt que Jes
conditions sanitaires seront rcdejvcnues nor-
males-

•%
Hier également , une nouvelle commune de îa

Veifjse, ce>'.le de Fâauglves, a dû ôlre -mise à
ban : deux étables y sont infectées.

. M
'Xems apprenons au dernier moment que la

fièvre aphteuse vient ele se déclarer à Pribourg,
à la 'ferme des Neigles,

MEMENTO
', Demain-dimanche, à 5 h., aux Houles Eludes,
inatiguration de l'Ecole sociale et de l'Ecole de
formation religieuse.

Luudi, A 2 h., cours dc .secrijtarktt d'oeuvres
ol de rédaction.

STmULANT
A f M t i f  au Vin tt Q*inq*tn*

NOUVELLES DE M DERNIÈRE HEURE
D'Annunzio » Fiume

Milan, 18 oclobre.
Une elepêohe ete Rume ans Secolo annonce

que le commandant d'Annunzio a ordonné îa
dissolution de lo représentation communale de
la silSe de Fiume. Une ordonnance signée par le
• -•i -s- cv.:, v. , Lisi i  proseiril la- cem'rocation de meeting»
élcctewaux pour le 26 octobre «n vue des éfcc-
liejns 6e -nouveaux reprfaeofcœVs .

Les délégués italien! à Paris
_ Rome, 18 octobre.

(Stefani .) — L'Officiel publie un eléeret nom-
mant unc commission prés de la délégation
italienne à Paris composé de Scialoia , Parranb,
Maggiorino, Deinurtino Giaoomo Damelio, élu
géndraf Cavaïcro, du professeur FagKano, pour
étudier les trnâAés rf les sjaestsoi» relaSives Sx
l'exécution eles traités ele pwx signés ct à signer.

Allemagne et Pologne
Berlin, 18 octobre.

(Wol f f . )  — Les nége>ciations enlre l'.VSema-
gxxe et la Pologne, interrompues, on] repris ct
prortnent un cours absolument favorable. L«
Polomais n'interpréteront : pas eKclatoriaIement
les clauses du «raité sur la liquidation des biens
mobiliers et immobïers.

Posen. IS oclobre.
Tandis que les pourparlers polone>-aïemands

se pemrsuivent à Berlin et ep^e l'Assemblée na-
tionale ratifie les convenlions relatives à la
cession des territe>ii«s à la, Pologne conformé-
ment ou traité de VersaiKes, le màmstre JJeiskt-,
après avoir visité Katlowitz et' d'aulres localités
a cassé les trou\>e_s a-flemandes en revue cf . a
déclaré que lc gemvernement allemand ne e_é
dent pas un pouce de terrain à l'ennemi.

Les Polonais à Dantzig
'Dantzig, 18 octobre.

(Agence polonaise.) '¦— Le projet de consti-
tution pour lai ville libre de Dantzig élaboré por
le - bourgmestre Salin content des articles ejui
sont en wntraiSciion avec les clauses du traité
de poix. Scion ce projet , la langue allemande
serait la Tangue officielle dc la ville. Or, l'ar-
ticle HM du trailé dispose que, eLms la conven-
tion epii sera étabile emlre Dantzig et Ca Pologne,
il t>c sera ifait auemne- différence entre les
citoyens ct surtout pas au ilëwimerat eiœ cUoiyens
polonais ou habitants pariant le polonais.

A l'Assemblée nationale allemande
... Brlln, 18 octobre.

(Wolff.) — L'Assemblée nationale a liquidé
hier une série de questions. Ije. gouvernement a
répondu à une epieslion posâè par un socialiste
au sujert du retour eh Suisse 1 des solelaiis alle-
mands qu'une partie de ces hommes ont déjà
pu y refouriKT. En général, 'a'Suisse n'a pas en-
core autorisé le retejmir dei'Alleimands à cause «le
la. crise de* logemenls.'i,e gouvernemenil prend
éncrgieiuement leur eiéfensé.' - '

La Commiscsiein du budget' de l'Assemblée
nationale a examiné aujourd'hui un tabloau des
frais probab'.eîs d-'e>cçupatton du RheànUind.
Selon les précisions, l«s -frais d'ocemipation
annuels monlcreint ix 2,219 3fl2' 000 marks, sans
compler la conshiuclicm de bâtiments ert leur
entretien ajnfeMTOiémcm! aux eËs-pcoition* du
treùté de -paix, pennr une somme de 40 mi'iiotvs.
Il faut y «jouter encore une dépense de 400 mil-
lions de marbs pour les Cogenients ebs anciens
offr-câers.

Changement de cabinet à Vienne
Vipnne, 18 octobre.

(B. C. V.) — L'assemblée national^ décade dc
ratifier ie trailé eîe paix de Saint-Germain , el
approuve une nfeolutiem présentée par tems les
partis, qui, au nojn des prisonniers dc guerre,
dc leurs proches e-t de lout le peuple autrichien,
ainsi que de toule l'-himianilé, prie les Alliés
d'exécuter sans tarder le rapât-rieiiieul des pri-
sonniers.

Après '.a ral-if.ca.tion du trailé de paix , le
chancelier d'Etat Reniwr et tout le cabine! pré-
sentent leur rtérm«ion.

L.assemlilec nationale «occupe alors des
nouvelles élections du gouvernomeinl. Les nwm-
lires du cabinel sortant de charge sont MM.
ScJmmpcIer, mâi-islra des -finances, Bratusch,
minislirc de la juslice. Bauer, président de la
commission de socialisation , Pflug, sous-sacrt-
taire d'Etat.

AU nouveau gouvernement sont élus ':
MM. Reistli, directeur de banepie , aux finan-

ces ; Hamek, chTèlien-sorial , à la juslice, aidé
du sous-sccxélairc d'I-tat Eislcr ; Mayer, pro-
fesseur, chrétien-social , qui est chargé «Je la ré-
forme de la constitution. '-

A la présidence ele ta commission de nationa-
lisation oail -été élus M. KHenbogen , sociaMé-
rooetrate, comme président, et Heinl, chrétien-
social, -comme vtce-pi<ésideiit.

La question du Vorarlberg
,'InsbruciV, 18 octobre.

(B. C. Vj — On mande fle Bregenz aux jour-
naux que 'a nouveCk" «le l'envoi d'-usie délégalcon
à Vionne chargée, d'après tes journaux suisses,
de deman«ler la connaissance -efcs droit de libre
dispoatiion, n 'est p a n  e_onuue du Vonoriberg. «t
le gouvernement du Vorarlberg n'a chargé per-:
semne .de ce mandat.

Les Géorgiens
Berne, 18 oclobre.

(Bureau géorgien.) — Une grande mission
géorgienne vient d'arriver il Rome pour y repré-
sente»- Ja républoijuc géorfjiennc. Celle mission,
présidée par M. Sîbakhtnrachwï-, secrétaire
d'Etal , comprend encore entre attires person-
nalités éminentes MiM. Djakéli, Gueidévanichvily
et VoUonsky. "arjltbolchéviste bien connu , an-
cien membre du ConsoJl Exécutif du soviet de
Pélrogra-d. . _..

Au Sénat américain
IVeir/i/ns-lon, 18 octobre.

(Havat.) — Jeudi, après te vote eJu Séna* rela-
tif au Clantoung, Jf . Lejdge a annoncé qu'H
proposerait un amendement au traité de paix
supprimant entièrement les artieSes allribuainl
au Japon les droits allemands sur le Chan-
toung. Plusieurs sénateurs répuKwrins qui com-
battirent yamenràement *éla_borè par Se comit*
«les relations étrangères ont également annoncé
«pi'ils proposeraient des réserves «ur la «ptes-
tions du Chani«]ung.

Le cuivre
Prague, 18 octobre.

(Bureau tchèque.) — La Centrale du métal,
à Prague, a acquis en France, en Suisse, en
!;-.->> _ • et en Afieioagce 240 wagems de cuivre.

Voloan en activité
Rome, 18 oclobre.

L'EIna est entré en activité. Dans la nuit «les
nuages de fou, s'éiévcnt du cratère principal.

8U1SSB
Tractations

entre la Roumanie et la Saisse
Berne, 18 octobre.

M. Alexanelre Cusin, attaché commercial au-
près de la légation de Roumanie à Berne, nous
a déclaré ce qui suit :

a Sous peu , doivent commencer à Berne des
pourparlers entre la Suisse et la Boumanie pour
une convenUcm coinanerciale entre ces ektix
pays. La délégation roumaine est déjà nommée.
M. BoKoiano, d_>re?cteur de la Banque nationale
de Roumanie, est attendu à Berne ces jours pro-
duiras.

-« A Bucarest, il y n plusieurs commissions
offêcid-les des pays étrangers, notamment la
BeCgique, l'Autriche, l'Allemagne, la France, etc.
Ces délégations sont là pour faire l'achat des
céréales. La France désire acheter toute '.a
quantité de céréales disponibles pour l'exporta-
tion à des conditions très aTantagesses pe«r la
Roumanie. Un grand crédit serait accordé paT
la France à l'Etat roumain. Jusqu'à présent , le
gouvernement n 'a pris aucune dérision pour
savoir dans quel pays la Roumanie exportera
ses céréales. La récolte du mais «st en rcslard,
c'est pourquoi la quantité disponible pour 1 ex-
portation eie peut pas être filée.

« Je ' sais que noire ancien gouvernement a
admis en princi pe d'exporter poi*r la Suisse
10,000 wagons de bié et 500 wagons de benzine.
Pour les conditions de payement, «Etat rou-
main fixe les prix en francs suisses, parce que
l'Etat roumain demande la vaTeur dc l'Etat
achotcE-r. -Pour faciliter et accélérer la livraison
à la Snisse, l'Elat roumain demande que ce p ar *
lui prête 12 locomolwes pour conduire ".es cé-
réales de Vinlir.cur ixx pays jusqu'aux! ports
roumains. » • - • -----

Parlant d'un crédit que la Suisse devrait ac-
corder à la Roumanie, l'attaché a dit qu 'il s'agi-
rait d'une somme de 100 mW.ioits de f rancs
suisses pour nne durée de trois ans. Le gouver-
nement roumain demanderait que celle Somme
fût à la disposition dc l'Etat roumain pour ses
achals à J'étranger, -somme qui serail couverte
en parlie par les lisTaisoftS de céréales à la
Suisse.

II semble que Ca Smisse serait dispostie à ac-
corder au gouvernement roumain un ' crédit
d'environ 30 milions de francs suisses dont les
trois quarts serviraient à faire dos payomenls
d'aclipts.en Suisse et le reste surait à la libre
disposition ete l'Elat roumain.-

Toute celte question esl évidemment encore Ix
l'élude. La délégation roumaine qui viendra
aura rf.&n pouvoir pour traiter.

Subventions fédérales
Berne, IS oetobre.

Le Consoil fédéral o accordé les subventions
suivantes : au camion du Valais, 177,100 francs,
pour des IravauE dc reboisement, de recons-
truction el de protection conlre les avalanches ;
au canton «te Vaud, lfll .fiOO francs, pour des tra-
vaux d'assàn'ïvsemienl et de réunion parcdlaire.

M. PaderewsUi traverse la Snisse
Berne, 18 octobre.

M. le president Padcrcwsiki, parli jeueli de
Paris a traversé ia Suisse hier vendredi pour
se rendre à Varsovie, -n a élé salué à Zurich
par le consul Czapincki, au nom ete M. le mi-
nistre Hodxdemrski,

LA HERNIE
Bandage Barrère î

Tous ceux «fui souffrent de leur hernie ou
de leur bandage apprendront avec intérêt le
prochain passage de M. Barrère cn Suisse.
Les dewfar» pnrîoclionnemenls apportés à la
méthode et aux ba«dages é!asti«pies du Dr L.Barrère (3. boulevard du Palais,
Pans), assurent lour infaillibilité absolue dans
tous <1es cas. La réduction tolafc et -permanente
'de la hernie, .réduction qui saule peut afliewr
ta 

^ 
guérison, est absolument garantie quels rpie

soient l'âge, le sexe et la professie».
Avec Je nouveau Barrère bien adapté, loule

gène, tout danger sont radicalement supprimés.
Proliiez de notre passage pour essay«jr gra-

tuitement le bandage du Dr Barrère à Fri-
bourg, ches M. Esseiva. pharmacie du
Pont -Suspendu, le vendredi, 24 octo-
bre.

Ceintures spéciales pour plosc,' éveretration ,
eie 7«5

Le « Viriço Complet » du Rév. Curé
KuENZLE en paquets avec l'inscrip-
tion « Qualité de paix », est nutritif ,
aromatique, et pas excitant.

SOCIÉTÉS DB FRIBOURQ

Lei Gloire qui chante.— Réunioo du groupe
(Service de FrencrJ, dimanche à 2 heures au
Charoens. — Photographie A 2 heures K.

Ingénieurs & archflee tea et Société .trcluifque
fribourgeoise. — La visite di*s travaux de la Jo-
goe a* renvoyée, en raison de la fi&vre aph-
teuse.

Société, de Gymnastique r Ancienne- — U re-
prase des leçons est fixée définitivement à mardi
procbaui 21 octobre à 8 %, à.ia halle de gym-
nastique. Par la même occasion, nous profitons
pour inviter tous les jeunes gens «lésireaix dc
pratiquer la gymnastique, à venâr s'5nse_riro aux
içons, soit '.e mardi, soit le jeudi , à l'heure in-
diipiée ci-dessus. Les leçons «le cel hiver seront
en grande parlie composées d'exercices «le cul-
ture pbv»q-jc.

SERVICES RELIGIEUX
DlKÂSCBE IS OCTOBRE

Saint-Sicoles.: 5 h. •« , 6 h., 6 h. Vt, 7 li.,
mess«_s basses. — 8 h., grand'messe des enfants,
unnon. — 9 h v messe basse paroissiale, ser-
mon. — 10 h., • grand'roesje copilulaire. —
11 b. Yt, nxîsse basse, insIructioD. — 1 h. 'A,
vêpres des enfanls, ! - i. - ' . .-' :. ¦¦•; «hi Très Saint
Sacrement. — 3 h., vêpres capitulaires, béné-
diction du Très Saint Sacrement. — 6 h. K
(durant lout le mois d'octobre, exercice «ht
Rosaire devant le Très Saint Sacrememt exposé
cl bénédiction.)

Saint-Jean : 6 h. :Vi. messe bas.*- , communion
générale «iu Patronage Sainle-Agnes. — 6 h-,
messe «les enfanta avec instruction et chants. —
9 h., grand'messe et sermon. — 1 h. K, vêpres,
catéchisme et bénédiction. — 6 h. H , chapelet.

Saint-Maufice : 6 h. Vt, messe basse. —¦
8 h. H , masse chantée, sermon français. —
9 h. >i , catéchisme français. — 10 h., messe
basse, sermon allemand, chants des «nfanîs. —
11 h., calécliisme allemand — 1 b- .Ht, vêpres
et bénédiction. — 8 h., chapelet et bénédie_tion.

Collège .- 0 h- , 6 h. K , 7 h., 7 h. Vt, messes
basses. — 8 h., office des étudiants, sermon. —
9 b. M , messe «tes enfanls, sermon. — 10 h.,
office paroissial , sermon. — 1 h. ) f i, vêpres des
étudiants. — 2 h. Yt,  vêpres parewssïates.

Sotre-Dame : C h. , messe basse. — 8 h. Jî,
jneise chantée, sormon allemand. — 2 h., vê-
pres, bénédiction. Congrégation des Dames
Instruction.

RR. PP. Cordeliert : 6 h-, 6 h. H , 1 h-, 7 h. K,
8 h., messes. — 9 h-, grand'messe. — 10 h. Yt
rncsie. — 2 h. %, vêpres cl bénédiction.,'

CHANGES A VITE
M 18 oototn, erni

Les cours ci-après s'entendent pour les ché-
ques et versements. Pour tes bli'ets de banque,
i! peut exister un écart.

Le premier cours est celui uuepsol les banques
achètent ; le second , cciaii auqueil elles vendent
l'argent élrangcr.

: OMBIM* oart
Parti. 6t — 66 —
Lcmûrei (I»"»"-) . . .  23 « B 90
Allemagne (aun)  . . .  19 50 21 10
Italie (Un) 14 - 16 -
Aiir ichc  (eomroaa») . . ••, ro  6 60
Prague (eoarosa*) . . . 14 50 IC 50
New-York (dollar) . . .  6 50 6 90
BraxeUea 64 60 66 60
Uadrld (peseta)  . . . .  116 6C 108 50
amiterdam (llorti). . . 213 — 215 —
Pltrotrad (roaklsl . . • 19 60 . 83 50

etuusna METEOEOLOGIQUE
Da 18 octobrt

BAaOMttM ' '
8«ptem>. | 1»| 13| 14 15. 16j 17. 18. Oitobra

W.0 ||-̂  j ! ; I i |H TB.0
7W.0 l=_l i I ¦ II I— I -mu

Tmmou-tTMa.
nptanm 12 13| U| 16| 16. 17j Î5 Octubr»
.ï f" ¦¦ I-2 2, 51 6 1 11—3 I k m
tl b. m. I 71 G 61 11 0 71 4 U k. m
* h. ¦ I 41 51 6 1 4  0 41 * k •
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J_-i—con fre SLaL̂ .Rhume/ m. *'.
Bronchife/. Catarrhe/
Se /coure dom fo u/ti /o  Pfiormo.ua



Madame veuve Léonie Dubey cl ses enfanls ;
W. et Mme Philippe DUIKV et leurs enfanls ;
iM. el_ _Mmc..Ynd.ré i-h-be>y.et..l«ïiir -fille;. M. el
Mme Séraphin. Dubey, il Chayannes-sous-Or-
seuincni. ainsi qiie- loules lés famille* parentes
ct alliées ont la profonde .douleur de laire pari
de la porte cruelle <fu'i!s viennent d'éprouver
en la ixirsonne de

.' ; Monsieur Pierre DUBEY
lcbr-clkr-époux, -père, frère , exicle e: cousir
di-cénlé -préwiii*:.. smbilenieni; à- - .ta suite dVu
J»çf-Î*at|,:jenk3ndi fcOiOctolsc.ŝ ftw^.M ftlW^an-
née.
, L'enterrement aura.Cieu . à Otionucns, lundi,
Sg^lolKC, ù 9 heures cl d.-mi, ,

L'yffico «le septième pour *e repos (î<̂  l 'âme de
¦ '

t <  Madame Marie BONGARD
' . née Ducresi

aura lieu II\»PA\, 21 oclobre. à 9 heures du
malin, ù l'égtise ide Barberêche. . ..

Le Direcleur et les Professeurs de- l'Ecoîe
Saint-Pierre. Vita Thérèse, -remercient très
wncéremcnl . la So.-ii!é fjggH&jta-, les Continu-
Diutônre^ueweâ ol.'lmilï-s "IST "personnes qui
leiîr ont tî-Aùfiné-lesir ivnip.itliie A' l'occasion
dalttmnd ideltfl-qui vient tte Tes frapper , r •

¦̂ ¦faiî -^âBa».!^^—>fci 
niiÉÉWi 
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, ECOLE SOCIALE. . BT

Ecole de forMion religieuse
: (Institut db Ttnûti-s Etu&s)'1*; :'

FRIBOURG

O U V E R T U R E  DES COURS : lu-,d<  20 oclobf î .

. iJrcr .crcT pros; , r -An-i i t  horaires &,1 Institut de
Hautea Et ml •-¦..' PéroUe», FrtWorJ.

PNEUS
,'Ferrés, sculptés et lisses 815 x 105, à veodfe,

jusqu'à épuisëhient du stock. 7450
Adriis. : HEHSU R et PERNET, ïtts fiu

Nordj, FRIBOURQ.

ïaison ouvrière à venir*
A vendre la maison JOLI SITE,

ronte Neuve, n° 127, à Fribourj?,
comprenant , 8 logements avec buanderie, se-
choir , cour, jardins, cave creusée .dans & roc.
Eau de source et électricité. -Maison de bon rap-
port , entièrement réparée et à proximité de la
R.-ire. Be-ile silualion au soleil. Ix. iKitimenlpour-
rait élire divisé cn doux parties distinctes.
l'rix et conditions favorables. 7498.

. -Pour traiter ct visilcr Ca maison, s'adresser à
M. Félix SPIELMANN. Plancha Su-périeure , 225, à Friboursr.

Mises de fourrage mt
Lundi, 20 octobre, à 2 heures del'après-midi, au Champ d'essai à

CHANDOLAN-MONCOR, près Fri-
bourt;, on vendra en mises publiques
les feuilles de plantes de chicorées
(surface :, 15 poses).

Excellent fourrage vert pour vacbei
laitières. , 7<U0/1305

^«pgç. Pour d avenir
§̂0? Cliiiufléur

y _-L V aj-tirénez i conduire
J^£\jL

^ 
i l'Ecole da «hMfi.

/ ^^^è^^Sr^x. L" LAVANCHY
^ -jir ' c'- 'r "(- :! .', rSrr.^ Ar. Eerjlàm

*m*^*Ztiiltsc&1* i. ICSANHE
Brevet ftaranti «a J semaines -

... . DEMANDEZ PROSPECTUS GRATUIT

Société Ofiiiiliolog iqiie et û' Avic ^ iture
l)imnncli« IO oc tob ro  ;

tui t h. da soir !

. ii  l'Oôtel de l'AU îRUCÏÏB
1" i-tûge

VOLAILLES _ LAPJNS.
:-: B E A U X  P R I X  =-: '

*
• ' . tÊ..'C0'«l'»TÊ. ,r:

Vente 4e bétail et cïédail
Pour cause de mise à bail de son domaine,-»

Je soussigné exposera cn venle, par- voie d'eu- tt
cliàres publiques, devant son . domicile, .à
Middes, le merc red i  22 octobre 1919, :
dès % heurea du matin, 5 vaches por- $
taules , 1 laure ele 2 Y. ans porlanle , 2 géoisses c
d'Un an , 12 porcs; à l'engrais, 1 voilure neuve, -i
2 chars i pont il î'élat dc;iieuf , 1 char "de marché •¦!
avec cadre, .1 charrue .brabant . 1 herse neuve, •«
1 faucheuse, 1 ImÙoir. 1 haclic-paiïe il l'êlhl
neuf , 1 coupe-ra-dne; 1 cuNeur , 1 manî-Ke avcc .r-
ni&anique, I caisse à purin , 2 colÀ'icrs de che-
vaux , 3: colites ile - vache, chaîné* Il .'brouter ,;t
faux, fourches. Envison 2000. kg. froment , >,
-pommes de terre, betteraves, etc. . . .  • _,

L' cippiimi . : ,Anttmin . Dougoud.

Beaux choux Fumer
lIe qualité , à vendredis ce jour, çt jusqu 'à épui-
sement de la provision ,.â 8 lr. les 100 kg.

gthnytier, Htots, UUewyt, Gare Schmuttn.

HMlBO^ffWfflffHBiEWBBWffl
EN CAS Dé DéCèS

adressez-vous aux
Pompes funèbres générales j

flesaenîzailler, Çmitoii, Cteialla (S* M
Béat CORBOUD, «présenta 1

: ' ' I ï̂iioiirjç ' \
Utgttin tl bu'rtaùx : rut ce Lauunn*, cs
»*̂ » 4̂#l%^:i:c.-eU.-' «i-.«S *̂*̂

CERCUEILS Téiépnoo. COURONNEE
Siègo social : LAUSANNE

Venté de domaine
: Pour cause dc , partage, l'hoirie "dé ,'ïéU
Joseph PITTET, à BULLE. ' expose-r.-i à
vendre, W: tnchtrt* piibl'apies..'à l'Hôtel du
Lion -d'Or, à. BULLE, salle particulière,
ieqdi, 23 octobre, dès . 2 heures dn
jour. Te domaine dit « PLANCHY »
¦ d'une contenance "d'ènVirÔn r30- posos ,
«l'un seul mas, gratid rapport , eau jnlarissaUe ,
silualion excpiil-ionnéEe'à .15 mkiules de la villc
de Bulle, ain-|l-<iir-u«ie.-variie de foe-êt de 307
penches. -â-*; ii <La Tour-de-Trême, au
Fonr" Calabrais.

Pour voir les iinmcuh!es s'adressor à M. Jean
PITTET, en Planchy. Bulle, ét faur les
conditions à -M-le notaire .Henri PAS-
QUIER, à Bulle. . ; j

! ;Les exposants . !

Essence ferrugineuse
Winkler

Très efficace "contre l'influenza. t'anémie, la
chlerrosc et îa f<Ub!e-5se..Réiiérale. ¦ .. :.. . •

Dnns temlo.. ,!es pharru;- .. < . ù 3 fr. 50 le
flacon. .. ... : . M83

(•vwwvmwnmvi

iCALORIE
i Chauffages centraux
'Installations sanitaires
'luUlUtUai posr tslntr lei ' pssu '.êTii pu 1» iii»

[ fiUMmUM. Ma,Ofti<'PMÛdu.

VENTE PUBLIQUE
Pour cause dc dcparl les soussigné» expose-

ront en vcnle au-x enchères pùblitpies tt aux
conditions ejui seront Inès avant les enchères,
le lundi 20 octobre, à 1 heure de
l'après-midi, mi domicile des exposanls, ie
domaine (ju'ils possèdent sur le teirrilosre «ie
Mannens comprenant maisoci d'iuibitalion
ainsi epi 'environ .7 poses de , terrain, dont . Yt
pose cn forêt, ainsi que le bétail et chédail, soit
l'mère vache, 1 génisse de 19 mois, 1 de Ll mois,
1 dc 7 mois. Chédail : 2 chars, 2 coïiers de
vache, -1 bàche-paiBe ainsi que 'dWltes objets
trop Zongs à détailler. De phis une certaine quan-
tité ek foin , regain et paille. Pour visiter Ce
dohiaine s'adresser aux soussignés, lundi 20 oc-
lobre, des 9 heures élu- matin.

Les exposants ":, les hoirs Dœttwyler.

S4V0N CREME POJDRE
da Clermont et E. Fouet

Genève
indispensable .pour , les «olaa de . la l u i -  :
lette, «Xonneat an \ - r , , \ -, -,: ¦., fralctiear et ',
an. é«l»t ae J <• » u >¦•• *•¦ remarquables. Toute ;
j.i-rî .-.i mi- -, .  v. i-cuse de cooservi-r sa be&ut& ¦
les emploisrà et sera ravie du succla.

EN VBNJH; PARTOUT , „

Umiim pas mii mt mdii^m ]

t 

PENDULETTES WoUej-Hcsrl
Oaiantiés '3 ails

N* ~ :; il - i * i- 1 v «i 11J ¦¦ tie, en lois scidp-
I té, hantenr . , 18 .qm-, bon raouva-

N° -:- (>s. Pendolette très belle
Bcolptnro Icc-mine gravure ci-cou-
tre, très bon mon*. . . tt. 4."75

11° 704. P».Ddolct(e slulpturè ri-
«ni* r̂ c!"! c' B0 Wê ?' hau'çur. 2? «m.,

ÏT» 

"éxcellert mohv. , , jr. «.—
\ Hf.'tf .a , I*eii«JnI«'t<e, 1res belle
\ ¦ ' sonlj-tare, atec téta di .ïerf , ben
\ -triôovetnent • •¦ Vr. o.—
© Réwella de p;éc!si«ii Woltér-Marl

\ ( Oa 'ilfatis piir écril pijUr 3 ans.
K^SJil.' ltAéli svec.Irès 'Eonironv.'boite mfcli 'eiéé , hadlén^ 20 cm; '

Fr. 9.60
' 'ïsTîr' toilfi 'rtrhtît-Httl. — tftiiji ifais

''hlaliiniiii ill'itlri %,̂ l%sl4ln '̂-3'iip? '̂,-»é-
lûlHilipu III Joli j! gdUtenrs- .fct réveils snr deiTiânie

- ' " - - gratis ct franco. - t l .3

C. lMTER.MRl SnSa
-VRECROTZOM • .;

' 
^ DiniRcche ;Ï9'-bclobie . ,¦

au Bflifèt de la gare do Pensier
BOHÉB IHSIQÏÏE

t :1niititW«i'UAltae. U tcnansler.

ON DEMANDE1
^onr Ncél , une

SERVANTE
chez ML JiochTKl,  ^aw-,  .
I l n - N c c l - , .T i u l m i i .

JEUNE FILLE
de 15 ana , da Jara , a'Iem..
-i -i positait ilder au mé-
-rage , deicaodi-i ; l.i - - dans
b.nrje famiiU ç»ib-"liqoa
do^^antop Â f .  N«r.«Mt»l,
poOr apf rcnflre leirai>S>Is.
Kntrée toat ds suile ou
s - ' on convenance^. . .

•'8'fcir«s>i totttVltUF
irPablieKas S- A., Fri*
konre, , ' ,7i?«8

Ûnejeunefilie
popr tout f«îre,.est de-
Diandée dans un bullet
ic g.-.ie ds'la camptgno.
6'»4;t.,P1iS9'-rfc' fa-

bllcltas 8- A.. Fribonrc

Fiancés
( - .1 l-:r,3 pr .-. l !  |-j« . i ' : : ¦  i i -. '-i

4« nioolrc ̂ n clwyietix ehe t
Ç. t OIII H, l'a/ci ne.

. os iiK'UMii:

on représentant
Jioar lont le carton , pour
au arlicle .ds kuieaa la-
c-»tif . ' ,* lin
' ' OÏIr.'s's.'P l i i fPia Vit-
blleKas S. A.. ï-'ii : -,-u 'ir .

ANGLAIS
Leçors par professeur

(ipérunsiitje, Snlsses<e ,
élevés en Angleterre. Ré-
fèrenîies de foidre.

¦S'Mrstaw.- d e - S  h. i
6 K' t., n s ti. du soir,
an Faucon. S» W.

QUI
donnerait leçon d'Wg'al) à
d niolselle de Frlbou-g.

Botire sons P 7135 F t
Pjbl citis S. A ,  Ftl-
bourg. , .- v .i» 7510

On dem an i!e ù lo -J or
snvilteeiu da'vs.fijieovir- !

appartement
de 3-4 chambres

Offres sow«b F.676* B.
fi en-i.il FUitll'Pùbli-
ciXir , S l t r . t r .  ¦ c "052

OccasiB
pu il r b o u c l i e r  ll

A vendre à l'état neuf ,
*.::. Blltz , un fiéhefTel , lins
machine à pétiir,

S'adres, à .It.feilrVhèr,
i : i<-e--M!i«- i»u.  Planche
Iuférlenrr, 41».

26-59 $0-3,5

Bot p' fillM et garç. feriréei aveo ou sans cout..der., haute tige, Fr. 16,60,18.S0
i ', s ouir cité, aon terrées, pour diiaanohe, 14̂ — 1-7*1—

•r L s Derby, Bolides c • *<*¦— 17.—
i j r en boi, 'jieân. de veau , éonple», Derby, 16̂ 60 ^2.—

•» ;»  . ,. s: très soignées, fortes semelles, 18 50.21-&
Bottines pour dames, ferrées, avec ou sans couture derrière, 35-43 i Z4.~

i s ¦ cuir oirô, pour diinanoîie,' non férrèps, » '2l.—
i i

i i
i ¦
¦ i
i t
i '»

Bottines pour garçons, façon, Napolitains, bien ferrées, solides, 36-39 23.—
i ; • « façon mili taire , à soufflets , bien ferrées, i 28.—
i f s cuir ciré, souples, pour dimanohe,,Derby, » 24.50

' i il » en-box ,i fortes semelles, jolie formé,- • 26.50
ii -i ». • » .. i-Il-semelles, . » » "i»? » 27.^0

Bottlnti poiir hommes; façons Napolitains,.bien ferrées; solides, 10-17- 28,—
i • • façon iniUtàirei'à'sbufflets , fért ; ferrées, » 34.—
i » • façon militaire, à soufflets , hautes tiges • 36.—
s » » enir ciré, ppur le dimanche, jolie forme, » 30.—
... ... . f /..." i i s pour le dimanche, Dé^by,'" » 31.—

. 
¦"• " " . '\* [ ., . ' • soupleSj fortes semelles, Derby, jolies • 81.'5
i ' ' » . • •'; -en - box,-- - » 'A "»' !' '» '' xèî(g&Aîet " ' • '34.-

Socques ordinaires et fiacs , soul. d'hivor , chaussons & pant. en grand choix
; - Demandez notre?cataiogue-g(alis 4 franco. "...I 1

AUX CHAUSSURES MODERNES S. A
J. MARTY , garant .

Bao do Bomont , 20 FR I B O U R G  Bao - de Bomont , 26
1 —ttftmtt ^«t«t»ttt» f̂f-»T» ' ' ——!—i

>*aa_>- ataiiÉÉéflf

» cuir ciré, souples,: jolie forme, • 25.—
» peau de veau ciré, forme Derby, » 26.50
• en box, taldhs % hauts, berber , élégant, s 29;-
• en box, bouta vernis,- , . . . J » • 28.—
• chevreau, >.» t ¦' ¦¦ ¦¦ » •¦ » 81 .—
« en box, qualité extra , s t t 29.50
rcons, façon, Napolitains, bien ferrées, solides , 36-39 23.—

JWJK iKMJMrsÊxmm' -
aucun aahat sans visiter notre Exposition » -
permanente d'ameublement. Choix imtnenss
pour tous les goiUs et toutes les bouraes,

PRIX EXOEPTIOSNELLEMEHT !àVaH^A*BtJi_ C' ,

Fabrlcatlofl soighés. - :— Livraison Iranco. — :— .Pemaniks.catalogue ¦

Gratine Maison 4'amBuùlB 'niè'hi .

PFLUGER & I IERNE :
. Grahd'Hue, 10 -' ¦¦ i

.. - .. -.., , :'•« '^'^BANQUE- " ^ ¦,"a,:>w 'i

JULES ««MtdCr
ï

35, ru* de Romopt, FRIBOURG ,35,^m« de. Çomont ;
. ' - ¦ - - ïwf ' ' - ; '

fUMMENTS AVANTAGEUX '
de .capitaux

' :-: Souscriptions à lous les emprunts: :-s n
' '' Recopllbii " 8e Depuis -x

¦ GtVraneesi -'M- i! ' !"" * " i • -¦ »• '•:- - GousnltaHons

. :,I(ISPR6HON .ABSOLUE . , r^.'f ar ;
'. . -

A LOUER :̂;"" A VEN0fiî
B»ise,de départ , tout de DaraQUC ' ^ , .
înlle o-i date à eonTêùlr , •* œslson iv;o nugstin
k i;iiiii i-ï.-ii- i-f ii-jr '»- 6D h>Dga<r démontable :-.\ ç-.r. .c.c.r.i , , c.çnveoa:
wtntdequBtrsctiambres, J X  10 m , baatsur boucherie on indu tlis, t
!t dépsndaoces. en-siion 5 mètres. centre d'u n g r a r d quàrtie
^.druBor i ufiiiit  do S'adresser soos P 7433 F «apport de S % prot-vé.
Motel». 4 *""*¦. à P"»"»»" »• *-. ï*»- S'aires/S A. «J,«„i
rnaaMTè. 7l8l|»onn. cdortlcr, Stalden, I

»j—1 Produit
t i "suisse
I Ŝ ^^iife,

il -• .1 ! * ... -i! I- A

Ff¥^q]mè-;Li -̂ îeipginenx
Contre rànèmie et irtntt-coftvalescent i

PANS TOUTES LES PHARMACIES

Chaussures
Avantj'd'acheter ou de commander, vous

devriez consultez nètre offre. Sàris pèlnp,
vous serez convaincus que nous offrons les
p'us grands avantages.

expédions contre remboursement

\^ r^
H-imL" o ¦ ¦ a ¦ Bj iij (
¦j i Ai Grands Magasins âe meabl
¦ 2, rue Jfcï&roeUo
t " ,' «4"«> ttLffMlrte'i&S 4

iÀ^muii¦ vous trouvez» toojoors'-ùiy grand ckr
B do chambres tx coinrhei-, salit s à m™-¦ 

dWûùfÈi-TriA'&rèûf'rf d« 2;'. . , , .  divers. , .,i
B PRIX TRÈS AVANTAGEUX
!"¦ _¦ B ¦ çi7y^TËin»~»'T

FRUITS A CIDRE
La cidrerie de Guin chargera en gaie

a dernière fois, mercredi lo 22 octobre
ioorg et jeudi le 25 'dttàVrc, à' Côtterfi. '

v: -̂-^ f̂^

-Grand'choix d'oatils aratoires

Semoj fSrtees bêelieD!
Machine» à battre, monlinii vanner.
Coupe-paillo, coupe-racines .Bouilleurs à pommes de terrs.
Buanderies en fonte.
Moulins à écraser les pommeiterre.
Couteaux à'1 choucroute.

' y >dc modirét

E. WASSMER S. A., ffitoi
Vente de domai

Les frères Sylvain et Adrien
dergon, à Chésopèlloz, vendront pa
d'enchères pnUliqùcs -devant 3i^rr -do.-nJci
mercredi , 29 octobre 1919 , à 2 hei
leuir_ propriété <y>inprenant maîioo d
talMM, "fràiiRc, écurie, ïe'inise, four, fea
Jiiiûi <|UQ -1? posta de 4etrte attenanl.
•l-*4-pose en forêt. 75021

\jt% exposanla :
Sylvain et Adrien Audergon

fl _¦- . . . . ' . . ' .. : . ' ' . m

Stuia la marque t '"
. 2 mineurs —

re i r i - r c  : , : : , : ', ¦¦tilcilé du

Savon au Lait do L
de BERCM ftf ,'!!

apprécié pour ta pureté, ta douceur ct ta dunti,
,,4*l .tncpr. toujourt la . meilleur moyen pour cl'sû
peau doute et' un teint "pur. ' ii U iii 'li 't»

èx 'vitxie p&ributC '

BÈRGMANNT'&"Cléi 'Zurich
i' "¦'-" --¦ - • -¦  -¦ ' -- *¦¦ '¦¦ • --

m

Goîistraotioiisrap
d k m r f

(flftPIDË S.
Les constructions élevées avec cos 'ibalS

l'édifient en -qneltpies -jotirs; sont inedmbust
lalubfes, 'écdflomiqaes, légères, iusonoreJi s
:-n t ' - u t - - .-; i.î i p i - - i i . =-;.- .-:, .; et lormes-. «i

Pour tops renseigaeçaents, slaiiresse; su
ligné, représentant poiir . lesdi qtncts .do laSi
ie la Glêne et du Lao (partie allemande).

Pcof. A. HERTLING
IrcUiéeie dlpléiné de l'Ecole polyUc&iiWo* I*

Blehemont, 8, _rBIBO|.Rf3. — Tel- 2

Noavelles M WM K
FORD 20 ftP

Les plus .faciles à-coniluire, les œ»
cotlteases à entretenir.

2 places, 4 places ou châssis camion
- de i tonne.

; Dé '6500 à 8060 fr.
coinplètts avec éclairage ' électri qu»
' Voîturë'd'cs3;_ii a disposiiion 'clieï

MÏjp, ïrcrcs,pBffiG

Vente d'ifiirïièublè s
•¦ vat suiie rfé-tiéc^ ; rhblrirde M- . ^Corboz, à ltOmoiil , ét&c-'-h'-tétidii ,̂^Uri; Ses itnmeuhles .stiàVaiils i^û'eSc pos**̂.«ne ville. : i» (Jifé du Gommercs e!

. ptiiKlanoes . çoiiipTi-oanl hàlimcnl ,&{$&*''¦lie de u feauj ru- entt ' joiâssani '̂ ^
cieiuic . clieiilèfc, -loRi-menU ,- . jo-rilin .ei. aiW
meriliiserle ; ï" Villa nvec jàrïlii> et >*
situé'» i>fovi -iir!é iimnédiafe de la Ville; 3 '
tel de là. Pleur de 'L^s, à Vcnir/^
vHIc , - àvec teiric el jardin ; 4° Remise
BTasin pouvant sarvîr-'-d'efit rçipÔt , ' tn3*'*]îa-omase ou po-u_i .au!te irai¦' inrttts*M\
toaisiirtusélsneatents ct«pou£jh-ail*T, r s*f
au uolaiix-: s-ous-v-'iié.,,,,,,. - , f ,  .... 7J8- 1'

' . ..i -.- ,. - . . . .. Ch. BOSSONS

Dispensaire antitnbereai^
e, Avraoa ds Pirollu, FrlMurf

gratalt : OonsolUtlons do médecin : 1» T*G*

»h. ; As Vln&rmter : \e marii 4t« * U.



f; mm
JIédecin-dpntisld\,

, rf pris M «nsuH*.
Boni. - • , 7339

miHMHSP.RE
Bonnes rélérenc«exlg«e»'.
lirtuttUsvOtn à IB.

COKLDtlS .bAmial̂

IHRS1T
ilrtDg*» ,- offlclellement
ïenoasil»dmo|îMix ,
«omoUonsdi doctorat
Libode d'«<rilvaUnçe)
iadidttU pouvant justi
tu d'étudesuniversitaires
.touliè'es. SenttigossMOt*
Mumentes sont̂ oa-nl.

1er n A- »#ntole, doc-
ft, « droit, délégué
-.Rloiel exclusif. 6«»««i
fcStes«. «4;'t«. 88.88.

FRANÇAIS
& A LLEM AND

Leçons par maîtresse de
liiguw expérimentée.
Soisse français»,- .ayant
«udi! «n Allemagne Ri-
B/eoces de l" ordre.

S' adr. de 6 h. à 7 b.
t> ié» 8 heures du Boir .'
iu Taneoau* ,. , Wl

A VENDRE
ai t avirons d'.Yvsrdon,
i.Ile p»«ptl*« *-d«:«
îip«rllcie da 96 ares 65
«ntlstes. Bâiimeats com-
prenant maiion d'habitat.
'-.¦rr tcwte. fenil. MtbUftfc
«rrs Convlendiait pour
lirdiniir déiitaat flire la
triture dee plantes de
Kpmei. ï28J

RI istignunents et con-
voi» I Elude V. Pé'
,l«ril, notaire, a V»e*-
illO.

1 Mil
lie belle imls pwlaw
/,(!¦»• nichée). - 738S

S'sdresser a Publicitas
S, A.. l'iclboura, SOOS
mo v.

OCCASION
exceptionnelle

i remettre cas de force
ajeore, un très Joli

tafé^restawant
ICIanns-Montreux, U*s
f a  de reprise. .

îi'ailrtsser à 31. toula
CksUt, agent d'affaires
iitenU i n'oBtrenx.

LA MEILLEURS

Ecole d'apprentis
CHAUFFEURS

m voitures et camioDS.
Ei. IOB An, Garage

PESEUX
(HiurhMel) Tél. 18.85

Demander prospectus.

A VENDRE
joli-calè-

1 % d'heure de Fribourg,
pore villa, bien situé , au
tord d'une' route, canto-
ulebUn fréquentée, ligne
la Irsm. Vae splendide,
F»BdJsrdin ombrage. Ut*
mte et 3000 m'de terrain

Cootiendralt aussi pour
lôtel pension, ou villa.

Bonue oo^M0tf '- "
S'adr. ; pom* restau»

If, Frlboarr, OOS.

MAISON
ù vtiodre

MAGASIN
fcloues

teation eommeioia,e If'-
«dre. 7301

b'sdressar. p*»ï étstti,
»u P 7IS0-P » Publi
«a» S. A., -Tribonrg.

Châta ignes
> caiisss 6 kg. B f r. franco:
ï«lx,' caisso' 6 kg. 6 -tr ,
Irineo. —DèU»-Blno'
i«Plo, 5.nB<n»«-

kiàm là
Ui el cBiiÉi

GRAHD CHOIX
CHBZ

F. BOPP, touileneals,
>¦ ne du lit.- 8, Friboarg

è CÔI4 IIO Li
Banque Pop ulaire Sultta

J'achète aux plus haut»
flix , commo«*l «ta«-
'HUlrea anciens.
OVIDE M&CHEREL

'lorloger-antrqaaire
Î*-S1, roe ,de Lausanne

fr ibonrg '

¦ ¦  i i ~-— ¦ • •¦- - , ¦— =:^-~--~- m - ttemtmtx ¦—-

sBiwiSSi -̂^^rTr ^̂ »̂»! ¦ ¦¦"

MJ^^̂ ^^^^^:̂ SSw
Progr. du 17-23 octobre j Dimanch«atlandl ,19et 2d ect. I

j-TrimâncKi7ir,-Ulné«5î ftëlTVih.' ! " BtÎTOÈETTE" ""

j: JJBB Gteands LES ASSOCIéS. I
drsm» ea 4 aet-s d ami américain en t actes I

I La p»%lt» Wttriole Comme M tàïtèm
J* Comédie- aveo Bab y Osl.oine ^vH 'io nec Sirnons QenevoU 1
li» PAIMfc JOUflNAL . -. r 1
|| A j»iA-drfÏ0oAobr. ¦ * '  Gaumont ActuaIHét
I; fe Comte dO Mont* Chris to Chaque -dimancte , matinée i S h. I

ayWfT^Wté*.l i'hl^Wi7wniaaffl^B—
Un isana ' .'. • I ¦ witr Ja ^»i__"»lip^#»a '.Un jeune ' . ,

gaîç«» feoelicr
denisnde place de.rassu
jetti. où il aurait i'occa-
sion (iu ee jerfectiolner.

B'adrc_seeraou» l> 7398 F
& Publicités 8. A; .»'»l-
bonre- '4*6
Raisins tessinois

noirs la
eaiske de 6 kg. 4^9 fco. ;
10 kg, 8 fr. . 60. franco
coat'a remboursesoePt.'
ïl»'k?/ 40 le. Uo -tUtioa
hegaao. •
FUH de St-Jiottat,̂ '
.».o. 6384

Sunn-nci-niu" qn*

GiSCHSG
tailleur

BempuSa, 14, vl»-»'
via de che* Dnbey,
IVlntre, habille bien.
Ln essai voas convaincra.
.Pris: modères. Echentil-
onsè dUposItioo. 6838

^ssssasBasËÈzs

• n^^rffn

rend le linge d une
tJofKhéuieti tuisscn'pdésinfetle éi octompiii-
le lrevoii.i oui seut

^^fe^« H A ï - i ' l l i

ic:j-cs. de Keeonperet rau
avec une finesse eitréme
fortement .arirenté, îtran-
chanlaFr. t.»5. 6 trangh.
Kr 5.7Bet O-*5 ;4I2tr!ln-
-¦hanlsFr 7.50, ».—. loxe
m. Aful autO Fr 9;-, Globe-
Trotter, 2 lames, Fr 18.—.
Véritable Gi/ette , Apollo,
Auto-S l ro i i , U tranchants,
à Fr. 2S.— ; lames de re-
ebange-50 cent. Réparât
et algulsagtt tous genres
Nouveau catalogue . co-t"
envoi di 6!>cent. -— toule
ISCHY./abr ;p»r.erue.

Â VENDRE
au centre de la ville, «ne

mâiswï locative
presque neuve, luiaftre,
eau, gaz, lerras». - ,

B'adr .e. P69I4F 4ÏV
nliaiUi 8. A., Fribonrc

D E M A N D E Z  dans
tous les Cafés-Restau-
rant». lei . ïérliaiJlea

de Louis Bfnz, eonfl-
seur , Stcldsn , 133,

B C'est au nou-E-eau magasin
, DE "' . ;

I ISSUS GIT ÏOUS yBîli 9S
PAUIi BSUNSOHWIft 7

l 10, Pérolles  ̂prés dé la Garé
que vous trpuverez dôs maintenant * des .prix très - réduits'

dans les qualités les plus avantageuses -' !

UN OBAMP: OÉïOIX; IXE , tt

Draps & mi-â^ap»
POUR I

Garçons et -Jetâtes geus liommes M
â partir de ' '.

I Fr-10.50 il.80, 13.60,' -1W0 Pf, 11,90^3.50 il-, lî.JO

Echantillons à aifipositioa Téléphone 7,80

 ̂ . J<^*M^arT**iB^- *<?nmaÊ*Ei *iU^^

FIANCÉS
Venez faire -vos
achats avait I»
hausse ;:o:ha(ai.

Toujours riche
asiorumeut de
montres --pendu-
les et bljoaterie
i dea prix inté-
r - r r - c c i * .

*• CONTRÔLÉ ii- -̂ I.ïoIlictenI-Egger
' v Pc.-..* 5-ssp_ naa

depuis Fr- 18 FBIBOUEG

Grands magasins de meublée
<* ****»i it mM 3 V? f r.
F. BOPP , ip«8S0fÉD'

tue au TJr. S - FRIB0UR8
à côté de la Banque Populaire su!sse

'Meublés'-en tous geniu. LU&ie soigné»
Trousseaux complets

Grand choiz> prêt â livrer

tcola cenlrale de eliauflcurs-

Cours théorique et pratique
Brevet , professiouuel gapauli

rand Garage MAJESTIC , S. A
Cotllër, frères, LAUSANNE '

PROSPECTUS; GRA TiS SUR DEM A NDE
KggMWBW-KaipsKaw^BfaseEaiaMMWjnaw

f;

MODES
| SI06 €AUSSWi;46r rae de Laosanna ]

I" <-ia £e

Feutres poilus , Chapeaux ml-salson j
, Ddulis ¦]

MODÈLES de PARIS \
depuis le 15 octobre

il M i l  M i l  m m i  n u IM iMl m iM Hf itMl i ^
MI ,—I !¦! -il»- Mf SJ'

Choucroute
1r« qualité

vient d'arrivpi* ' '
8«Hles dé 25 &' 50 kg. »t lûtsdë iwj kg.

Vre J. ANDpE.S, Dem ées col. en gro:
FRIBOURG

t^:'MaMsHt;
Si vous avez surcroît de travail dactylogra-

phique, faites-le exécuter au . 6432-

BlCTOfi-aFWCB, nmmê
! (l 'ai.  3, 59) — Rue de XàliH&luie. O.

jfljBtw^ - - ¦ • t-^s .{gtr

On demande
une honnête Jenne mit- ,
propre et active, au cou-
ran t  d' un - t e r  vice soi gn 6
et. d'une bonne cuisine
bourgeoise, Bons- gages.

S'adresser f OII eblUrei
P 7297 7 il PnbUelSMt
8. A.. Friboonc-

ON DEMANDE
pour daje i coarealr, ai

.. ,.. .bon ; i .... .....

de l 'Uni

(Finanzunion

SOCIÉTÉ COOPÉRATIVE A

C'en avec un grand souci qae tons les posee psavr a de valeurs ea couronnes àça Etats de l'ancienne
monarchie austro-hongroise constatent la, continuelle dépréciation de leur fortune. Ils se trouvent
impuissants devant la baisse journalière de leura valeurs et mtttent tont leur espoir dans une hausse
éventuelle du coura des couronnes ou dans des conventions internationales plus ou moins lointaine?
qui devraient rendre aux couronnes quelque- chose de leur ancienne valeur.

Malgré les efforts des milieux officiels et des banques suisses pour parer- ik la ' dépréciation des
couronnes , les têsoltàta eont restés bien -'petito, même insignifiants vu le but poursuivi.

C'est pourquoi dans ce domaine les particuliers doivent prendre l'initiative afin d'arriver à un
résultat tangible. Ce n'eat (jue par l' union de tous les possesseurs de couronnes et par la représentation
énergique et consciente de leurs intérêts et en exploitant tous les avantages commerciaux et toutes les
possibilités que l'on arrivera à réparer les.pertes subits..

Dans ce but leaioussigcés ont fondé, une-Société coopéiative BOU» le nom de «-Umon fjnancière
poor valeurs auslro-hoDgrnises en Suisse ». L'idée qui dirige cette association est : d'utiliser ia valeur
d'achat de ces couronnes en. Autriche et en Hongrie même, c'est-à-dire de les transformer en marchau.
dises , d' exporter ces marchandises et de les écouler sur le marché mondial. Le produit des marchandises
exportées se paye en francs suisses. Par la répétition de cette opération, on accumulera des bénéfices
croissants qui permettront aux possesseurs antérieurs des couronnes de ss récupérer peu à peu de8
pertes subies,- •

Des travaux préparatoires'intensifs ont été entrepris dans ce but. L'achat dans les pays de l'an-
cienne monarchie ae fera par la Société commerciale snisse-esteuropéenne à Vienne (Schweiz-osteuro-
pLii8cheiHandelsge8ellschaftG* m. b.-ILin Wien). D«s hommes très exp érimentés, domiciliés, en Suisse,
qui*8ont affiliés >à: l'Union financière comme représentants de la Société commerciale suisse-esteuro-
péenne n'occuperont de la vente, dans tous les pays de YEurope, deB marchandises provenant de
l'aneienne monarchie austro-hongroise. Des personnalités officielles et privées très compétentes appar-
tenant aux Etats de l'ancienne monarchie austro-hongroise -s'y intéressent vivement.

¦Le siège de la .Société- est à Fribourg. '
La Société sera diri gée par un comilé de c ïc< j  membres et soumise au contrôle d'une Banque suisse

Les rapports 8UT:l&5c©nfct6le sont à la disposition des sociétaires.
L'Assemblée générale approuve le rapport de gestion et décide BUT le bénéfice net
La/dorée, de la.S<opiété-eat'; illimitée-
iWparts BocUWs'Ottlï uûé;valeur nominale de 500 francs,
Lea payements;pour/le compte de TUnio* financière poun valeur» austro-hon-

groi*esen Saisie; se f bnt auprès de la Banquepo pu*air» suisses à Fribourg.
Avec cette organisation et la longue expérience commerciale et financière des gérants de la Société

dans'le domaine àa Jnàtçhé ntôndi&t,"les; possesseurs de valeurs en couronnes peuvent espérer, des»
temps meilleurs, . . 

IM Q FONDATEUR8 :
Dr Richard ZEHNTBAUER. ... François RPvr.HF.n. TA»»I, nncAvncvDr Richard ZEHNTBAUER, r , François -SPYCHER,

professeur en droit ' notaire à Friicurg.
' .à l'Université da Fribourg., ' . ¦ .. > i i - v

Robert de SCHENK , Emile H. THOMMEN,
Fribourg. ingénieur, à Berae.

DOMESTIQUE
de conflanco . très sobre ,
propre; et actif, connaissant
le service de maiion trèa
lia et soi gné,  de ai âme
cslui de la table .

Oflrir let seules dernières
rèferencea S'Adresser M.
de Itoynolct, r. Motr»-
Dàm«. - 1200

OX DEBANDE
poar tant de saite, «as
bonno .

: FIJ-^EI
connaisiant  (es travaux
do ménage*.

Faire offres à n™> r~
Mi 'cli .  l 'learler (Neu-
ohâtel). 7348

&&

« Pour la beauté M. ,
j  ne graî»sai>t pas» Ai,

DtpOt | n. F i n r h r r  •£
Teebiui'-c, Oenève.

Il « ¦̂̂ ^¦#B 
mon^& 

* ^m **itmr
,. '. ; y- , j -

^t % L :, -. : ., _ ..'. • •

fi oaiftiefll jproîir vriïrtrs «astrô • hongroises

ENi • SUISSE
fiir - osterreiohiseh -ungarisclie

\AJé£/%hââ cAJrèrer
BBMKM/T^1113- ^a^ f̂li

gjif
py ĵ

^mgOr -WM \ K 'îMIîPSap:¦:^¥^ W\ër\M io r» n»  t- « « • - >4-- -w ï9 '- ruvn 'n  wn c o-
Jlb (»I'-5"d choix de : Colleté et Cravate*
^r-\, Formes nouvedts. — Envols à choix .

Q^C^mmm^-/^^ Ê m ĝêBom^m

è. mt' Kti B Wl *&**— **9 *-B Htt : l tii B .

jr flR^ f̂f&S^ --- f -
«;. -' - - - - - > ~.VKM— r .- \ I 

't
tExposifem Modèles^ Paris I \
ï M"8 LAUGIER, . « :
I ' 11, Granii'BuB, « ¦(_ * ita|«). ! | i
B I BI MH-8-*»»—+3B»»--W»f-g 'KQN: WOI g

<§af é des f lf erciers^ l
Dimanche 19 oetobre, à 8 y% heure» du soir t

OHOANll^ PAR

rM Unio»r Instrumentale" J
tavl in t iou tl t»»» l»--i m.-.ntr«i cl iiuili S

de lu socle ié Q

Werte id der Schweiz)

A FRIBOURG

Joseph COSANDEY,
avoc» t a  Fribonrg..

Frédéric WETU,
avocat à Berne.

ITE Ms lEtoip
Le -PîpÔt de remonte de cavalerie à Berne vén-

Ira, le 81 octobre , * lo li. du mutin
nn certain nombre de chevaux

: . . ... Ile cavalerie réformée
et OU lot; de bons chevanx non marqués
Bâptes an service de la cavalerie ainsi que qael-
iuee poulains. Ges chevaux peuvent ftre vus à
éoone, le même jour, de 8 à 10 h. du matin.
Paiement au compUmt. 743g

Dtpttâê rtmaritt 4* csi/alsrie, San»,
iinonrT( iij»jcjf«WiiM«iutiJuuooooooopooM

AtOiler mécanique S
LHENSELER & PERMET 1

Rue ûu itorû, 7 î
I- RÉPARATIONS - XEVÏSWm ft

^ 
Autos, motos & vélo», - Vulcanisation..!

ÙHtnlI*VltaLlf atatLnr**r **ae- ii- *a*r *r ~ L . ^- -  ¦ *

OIGNONS & FLEURS
lariothes;-{Tulipes, ̂ tc.

Ire qualité
Pensées, en couleurs sé-

parera et en flauip.
Myosotis.et P,5jquçirf ttes
Cyclament etpnmevére».

en Heurs
Plantes vertes en toui

genres.' ' '
Cl.cycirr ¦:.¦;<::¦. ?. i.petitel

ét grandes fleurs^ ,
Bouquets. •

CODRONNeS. CROIX
: ' DECORATION

Se recommande. : i.
HERTIGj horticulteur,
Fribourg, TéJfph- ,5,37,

JL-irendre
psr vois de roumlssloa ,
jusqu'au 5 ocxeiulire
;¦: .-; ;__ . ï i .'.. "

18,000 pieds
de foin et regain
\i* i j ' j i l i t J , à cccs:n.:r-f
lur !'-"-: , trrr. i . pour lfi
^ilces-de bétail, p:,i!.-» i
discrétion ; an lot de 7 l 'A
pieds de foia , 1" qual i té ,
à d i i t i c i r o ,
i S'adreastr » muire
O t - t . t - l x i - a u . n x , tt l i l t a -
•wia. prts Vaudeiea*.

' nmf cim
poar carnaval 1S 20 , una

maison d'hibitai ion
irec un peii de t«rre. On
payerait la locatioa en tn;
Iran t.

S'adreasersonsPTJSlF
PobUeitu 8. trrtt-
bonne- 7IJ5Î

S cnaîOeF frères
»irii, », rrii:«|.TiL8.55

Milita mm
Belles cli.-'i tai yries

vertes -
10 kg tir.  60; f to.; l i t .
M»U B kg.'Btr . 70îranço.

-PrlUniUul d. c, Jtà-
rum. 7Sfi9

XâCx . conUnHellemeat.
Hlà\ iU A. n. ztfaler

fait Usa. Betaa

RAISINS
ponr birezner, 10 kg,
6»r. 6& ., . .  L . . L . - -

.' IISXTTODU r ,
10 kg. Bit,

Oui<aI 5z.cn I*
10 U. 1 lt.

Noix
10 kg. 13 fr.50,;toitteo
contre remboniSeiûent.
II. Etalent m, XaruUt

(Tfslln). 7313

iî^llAïïflîlY
ea bon «tst  et f rancs ,

i A VENDRE
Ch91 BEmr, vol tnr ler ,
ù Ilullc. l i r .

\ Baltin s ttsslncit
S kg.3A.-80 ; noii rr»t-
ehea. 6 kg. 6ln 20 ; cha-
t»ir»*»,^kg  ^lt ,trapeo,

W. Qaadrl, Csnsse
(rassln), 7i6fl

! Je  suis acheteur  der.:":-;1
kg. de pomrasa de terre,
bonne qualité,

Olfres .prix sont chiffrai
O i 11 ï ï I X  a I"u b l l e l t » «
S. A., G en*«p.  7391

1 vendre
an dét»U,rSovn'ii èiirise-
meBt du.stoch; • •'

semelles de bùs
pour galoches;' ft très bas
pm. «780
Port rabais par qaaatltô.

S'adres , rae de l'in-
dant  r ie ,  8, F pi bourg.

Â Tendre
tante de place, na père
ml-graa. S'adresser' i.R.
Basmenecser, à A er,
près Fiibonrg. Till

BELLE OCCASION

WAJK0
A Tcrdre nn piano , nn

(it. ballet double, chif-
(onniire.

S'Bdî-csser sons P7407P
â Pnblicitas -Bi* A, rrl- i
bonre 7465

eAFffON

çAsicî.HUHiaB'raaSG



Infirmière
Mi&diu mentale!

On demaade une infir-
mière e*pé i l i ucn l t 'e .
dana le traltemenl.des
maladies mentale*,
pour soigner une malade
dsns sa lamiUe. — Otlre»
délaillées, seulement de
personnes qualifiées, avtc
copie de certificats, photo
et conditions s. P 8086 N
ê Pnbllcit»» S. A .  N»U-
_•!-..:!(¦!. 7134
1-h.rur.cle C'oiaee

poar itrTica da aait dt
18 au 21 octobre.
Pfesuraaacle CDOHÎ.

Avtnut dt la Gare.

Jeune fille
de 15 ans, bien élevés,
co»n»istant les travaux de
ménage, demande plsca
comme volontaire , dais
bonne lamille catholique ,
posr snrreiller les enlaols
et se perfectionner dam le
français. — S'sdresser à
la l'r i i i - c i l u n  de la
Jenne i i iu-, B*>* von
W'iic, Slrnaeh, Tl inr-
ROVIC. 7184

ON DEMANDE
enieinière expé> imer. tés e
bonne fille de caisine.

Forls gages, bons certi-
ficat» I0i.t exigés.

S'adresser : Canllac
d. « Mines, St-ilnrilu
(Fiibonrg). 7»9I

m lomu
ayant terminé con service
militaire, possédant les 3
largues , demande p'a-w
comme représentant dc
commerce, en Saisse el
à l'étranger , on comme
voyageur.

S'adresser son» P 74 UF
' Pabllelta» S. A., J 'rf-
bonrg. 7*95

AVIS
aux

ouvrières cartonnières
La Maison G. Bertrand

à» Paris, engage pour ses
usines de uarooge, des
ouvrières ca r tonn iè res
connaiwant très b i tn  le
i:.Clin - i r o n t , csrré. coins
arrondis, ovale, fantaisie).

Seules, les ouvrières rt-
rii uses et capables tont
pilées de ie présenter,

Voytge aller et retonr
psyô p r celks qui n 'hafci-
tspl pas Genèse, t On peut
gagner jusqu 'à 1 fr , 16 de
l'heure, selon habileté,
Entrés en service Immé-

diate, — Georges lier-
ttuud. Caitonoaees ds
luxe, V. bl» rne Tour-
Hallrcane, Génère.

-LEÇONS-
Mandoline et Gulthare

S'adresser chez S. Bai-
lla, IO, me de l'Indnn-
i rli- , IO, Fribonrc.

OH BF.ÏIAVDE

app artement
ds 6-7 pièces,

BUREAUX
d'ux pièces attenantes, <l
paisible avec service el
cbsufTage.

S'adreiser à MB. H.
Bctlin A C 1 -, banquiers,
2. ronte de» Alpe*.

Châtaignes
B kg. 4 lr. 20, 10 kg. 7,50;
Noix < 6 ki 6 fr. SO feo-
Fomaioll, fruits, T**-
..reie. 7320

OH DEM1HB2 A ACHETER
¦mu aieres de bol* fc
brûler sec : livraison
immédiates on successive»
dins les 3 mo'-».

"OaressonsD 18317 L à
Pt blicitas S. A., lau-
¦»nn«. H '*

A VENDRE
dans le beat de la ville,

maison d'habitation
de bon rapport , compre-
nant trois logements avec
j vri  in, e»u tt lumière élec
trique. Prix 18,000 Ir.

b'adresser soas P 7179 F
à Pibllcltai fl. fc.. ¦>!•
b«nra. 7186-1872

On demande â louer

UQ domaine
-lft 70 poses, muni dn bc-
Ullet cMdail.

Offres «oui P 6391 P &
l'nbllelia» S- A., Pri-
boarg. 6917

Grand Café Continental
Orchestre permanent "Wilhelaey

PST Samedi soir s Prolongation

DE LA

Nouvelle BIÈRE BRUNE de St-licolas-Bcaoregard
ISIT Saunai soir

AUDITION SPÉCIALE de musique
Composite ors suisses

a l'occasion de la Semaine Suisse
SALLE BIEN CHAUFFÉE RESTAUBATION

E. Jaggï-8chilt-

BITTER

DAVIDE CAMPAftii C
n iLAr ta

MISE EH GARDE
La liaison DAVIDE CAHl'AUl .t rc, niïnn, met en sarde sa

nombreuse clienièle contre les altérations et contrefaçons de sa célèbre
spécialité . '- . - . ' .

*S
qni ront mises en v«n(e parrfes'pécalateurs malhonnêtes , i l'égard dejquela
la Maiion DAVIDE CAMfARI U O" se réserve d'agir avee lous les moyens
qni lui sont accordés par les loi». A cel effet , elle f.it appel à fes fidèles
clients et elle accordera une gratification , proportionnée î l'Importance t u.renseignement donné, A ceux qui pourront fournir é son agence des preuves
légales suivantes pour obtenir I* eoadainnatlon d-si eoatrefacteura.

Giovanni BRUSA , Lugano, agencs tfnfnle poor tonte ia Snisst
J. de LAVILLE , GENEVE, 60, Rue du Rhône

Agent pour la Suisse française .

: Le chômage qui rogne actuellement' a Irappé d' une façon
particulièrement ; dure les militaires devenus invalides ou
malades à la suite du service. Par suite de la démobilisation
de différentes organisations de guerre, nous recevons tous les
joura de nouvelle s demandes de travail, maia, par.contre, peu
de demandes de persounel.

Nous sommes chargés du placement de cette catégorie de
militaires ct nous oherchons de l'occupation pour des gens de
toutes sortes de métiers ; pour de» portiers, dei emballeurs-
toagasioiers et des coinmerçwts. Nous prions les autorités, lea
industriel! ct lea maisons de commerco de bira vouloir nous
adresser les offres de places.

C'eit par le travail qu'on viendra en aide de la raanièro la
plus efficace à. nos soldats invalides. 7480

m T U U O R DE l/ARMBB
iî u rf an central dts œuvres en faveur da soldat

BERNE ^3
âlpeneck-trasse, 1, Téléphone 56.45

¦ Il Ill II M I— I I ¦ I —— —— — ¦—... |,,|, njj
MAGNIFIQUE

ORNEMEN T D 'INTÉRIEUR

f

Z ans do garantit) — 10 mois de

RÉGULATEURS MODERNES
Cabinel iiùu r i . , , ,. . - . n. _ . ' ' . . , : :  .- , , . cadras cl

, pendule sjftoié!. Sa,,,:-,;,- cuhMral*.
No. 557. — Marchant 13 jonri , locnutoda fhcuntl

demi-lipurt, cabinet toifai t\ vertu i. bljeam.
AncompUnl Fr. 135.- Aconpl.Fr. 30.—
A tenu» il. 15C— P»r mêla Fr. 10.—

M& c,;. — -. . , ' - - • -.. . . .- . .. . - Hion'eoicolSioon, i.or.r.01.1 !«• 3 quail,. sonnerie «Aie lroI . .-I- -.'. Ii: . r in. . i i i t iuv . ¦¦: _¦ linibre, . Inno'«tlon •renfcreSi.SloMdiWreaU .
, Au ojoiplant .I'r. 182.—. Aconnfe te _:0

A larme "= l'f. JOO.- hrnui F<. ,1S-
Ho lil.— Aree m-ioveaienl tiarcliint 8 jour,' tonnantIriJljin-rtiniec carillon <lc l'abfnie «Wc«tmk-»-ler». 3 Ions dillcrenli , »ertci 4 biseau» atec bordure

Eo peu do lemps nous arau w.,i.i pic, ,k- s"w) fcor!
• - . ' , 'r U  '¦'¦¦¦ Innor.llon N.-mh rc -i-,i li-llrc. ij-j  Wieilaliini .

f -^ -- -::i INNOVATION
f  :;¦..- .^rrçr '-- ' ' • -i.-.-) A. Malthey-Jaquet - La Chaux-de-Fonds
-**&'£?**;-",-.-'¦ -Tr".v^ 7***1 '*'• *¦ '*-' - -i|-iî -:-:o ct <!o r ir i l îe reno uiiié- - .

• Toujours luiilée, jamais écalée,Kalàles Het. as*. 33/. 957 dipoiét Dcniandca col calaloju-vs grain ft franco.
5gf~ BBOUK ohalx do montre*, révolu ot bi jouter ie .  TBMA.>pl, »-rl.-u« M h,,.,, ,-.!., ,'.a,.„Ai,. -jejjgewUngg Ju iavaiA. ' ^^

LA BOURSE OU LA VIE

LE BANDIT. — La bourse ou la vie.
LE MONSIEUR. — Je vous apporte la

CHARBON DE BELLOC. Prenez-le, cela

L'usage da Charbon de Belloc en pondre on <ni|
en pastilles suffit pour guérir en quelque» .oun «ig
les maux d'estomac et les maladies de> intestins, vet
entérite, diarrhées, etc., nième les plua ancien» ]
et les plus rebelles 41 tout autre remède. Il pro- dr«
duit une sensation agréable dan» l'estomac, 2 I
donne de l'appétit, accélère la digestion et fait 19
disparaître la constipation. 11 est «ouverain con- la
tre les pesanteur» d'estomac après les repa», les Vi]

En pente chez : AfJli. Bourgknecht * Gott

Nous sommes toujours blea assortis en

PIANOS ET HA.RM0NIUM8
âes meilleures marquas, npiifs ou d'ocwslori. — IVix très raodérùs.

Facilités de payement .
Echange. — Açcordages. — Réparations par techniciens expérimentés

Devis sur demande »'. *¦*
*i '

tj;i * ».»|--',-'-{).i;}< '.uij{,. ,i ï HH;!ii i' ;i:̂ iHwi;iii ;fi ; i;a' ;/.iH -i<;-(î «u.î«f. '•-.:i-:-:.*!i -.i , -- ;- '> -.(-!r,;ii.-- .-.i - .-:,.

Sra&is mpàn d'Editions CaMp
FŒTIStl, FBÈRES, S.LàVEVfiY

Dépositaires des éditions
La Schola Canloru-n» de ,Paris.
La SchoJa Paroissi*U-' de' paris.

• La Procure d'À^os. (actiieJIoment à Paris).
Van Rossum à Ùtrachi..,

Grand assortiment des fonds
Coppenrath , Pustet, Sthwann, Gleichauf

Bielsch, Alber, Bôhm. Gross, Biton, Capo-a, Ber
larelli , Ricordi, R«yû  dif ' Chant Grégorien, â
Grenoble, Janin fr̂ es , t\ Lyon, etc., eto..

Envoi à choix sur demande par relour du
courrier. .("{ * .(,* '• ' - ' ¦ ' '.'"*

Nous acvoas encore en stock ipotivallt être livrés
immêdialcment : . i '.

Editloij D^olée
Paroissien Homain, N o 800. Avec signes rythmi-

ques, rubriques en français-
Paroissien Romain, Nf 801. Rubriques en fran-

çais. ' *• ' 
Liber Usml. Officii, N° 751. Rubriques latin m

français. s
Liber Usual . ilissae, N° 701. Rubriques llatin el

français.
Liber Usual. Missaç et Officii , N° 780. Rubrique

latin, avec signes j-ythiniqu-es.
Graduai Romanum,, S° €196. Texte latin avec

signes rythmiques.

Procure d'Arras
Kyriale. Notation Moderne,' par Wagner.
Manuel de chant unanime,dés fkl&es.
Manuel de chant populaire pour la Me6se, lei

Vêpres et le Saint
Manuel de S'accoonp-agnemcnt du Chant Grégo-

rien, par Chassang. .
Caiitut Diversl (Wagner). Notation moderne.
Officium pro defunctis .

Divers
MU Vespéral Romain (Sdiwonn C°), no<. grég

Rubriques français.
O f f i c e  abrégé de la Semaine Sainle (éd. Solesme

not. grég.).
Epitome du Graduale (Mathias), noi. moderne
Vespérale (Pustet). Notation moderne.
Boyer. Recueil! de cantiques à ïtunsson.
Abbé Saurin. Recueil de 200 cantiques à 2-3 voix
llohncrlein. Jubilatc (Motois 4 v. hommes).
A'oMie..Musiea sacra (-Motets 4 v, hommes).
Slfjn . Canluariiian sacrjim (Motets 4 v, hommes)
Raoanello. Sccùnda ontlicèogia (Mo'lcts 3-4 vois

hommes). . : . ' ,
llamma. Adoremus op. 23 (Motets 3 v. hommes)
llammaL Sursum corda (Motels 4 voit anix-lesl
Pagella. Tertia Anthologiia (Motets 4 v. -mixtes)

Accompagnemonts d 'Orguo
Accomp. du Kyriale, par Mathias.

> du Kyriale, par-Wagner.
> ûu Kyriale, par Manzetti.
• ' ; du Kyriaie", par Springcr.
» du GraduaJ!e," i>!fr' Springcr.'
» du Propre . du Temps (3 caliiers), pai

Wagner

la vie, mon garçon : un flacon de
>la vous fera du bien.
migraines résultant de mauvaises digeslietu, Jea
aigreurs, les renvois et toutes les aliVctiom ner-
veuses de l'estomac et des intestins.

Prix du flacon de Charbon de Belloc en pon-
dre : 4 fr. Prix de la boite de Pastilles Belloc :
2 fr. 60. — Dépôt général : Maison Frère,
19, rue Jacob, Paris. Dépôt général pour
la Suisse .- G. VINCI, rue Gustave Re-
villiod, 8, Acaoias, Genôve.

Gottrau, Pharmacie Centrale, Fribourg.

\ccomp. du Propre klu Temps (3 cahiers), par
Mathias.

. > du Propre des Saints (2 cahiers), par
.Wagner.

> du Propre des Saints (2 caliiers), par
Matbias.

> Office Funèbre, pox Wagner,
• Office Funèbre, par Mathias.
» de la messe des Anges (-phis. éditions).
> des messes de Dumont (pius. éditions).
'•_ des Vêpres, paT G. Bas.
». du Te Deum, par Wagner.

- i des 200 cantiques de l^abbé Saurai.
¦» des cantiques populaires (3me -voOiune

du Vadc-Mecuia de la Procure).
> des cantiques de S'abbé Boyer.
» du Commun des Saints de Wagner.

Méthodes d'Orgue et Harmonium
BOIIOîO et Raoanclio. (Méthode-théorique et çra-

-tique de l'Harmonium.
Bucciali. Eccie -pratique de IMIarmonium.
Calonne. Mélhode d'Orgue ou Harmonium.
Courlonne (abbé). -Méthode intuitive pour l'Har-

monium.
Geispitz . Ecole théorique ol pratique de l'Har-

monium.
Humbert (Georges). Petit guide de i'amatcur

d'harmonium.
Haaitentlein. Grosse ntélliode d'Harmonium.
Lenunens. Ecole d'Orgue. t .
Mcekel . Ecole d'Orgie.
Missa. Mërthode p. l'harmonium américain Estey.
Prôtre. Méthode pratique pour l'Harmonium.
Reihnard. Pelite méthode d'Harmonium.
Rinck. EcoQe -pratique d'Orgue.
Ritter. MéDliode d'Orgue.
Stclilc. Méthode dWarmonium.
Schildknecht. -Ecole d'Orgue.
Weitzel. Mélhode pratique pour -harmonium.
Musique pour Orgue ou Harmonium
Baltmann. Bibliothèque religieuse.

Vol. I • 26 entrées et 25 élévations.
. 1 1  25 Offertoires.
> III 26 Marches-Sorties.
. IV 100 Vcnsets ou préludes.
» V 50 airs de Cantiques ies jflus

populaires.
Boêtlmann. Heures mystiques (2 volumes).
Deleplne. Echos jubiî-aàrœ des maîtres de l'Orgue.
Diebold. Morceaux d'Orgue des maîtres mo-

• «ternes. . -
C. Franck . L'Orgaaiisitc. ' *¦ '¦:¦-.
Gauss. Recueïs jwur Orgue.(4 volumes).
Joubert . Ees maîtres contemporains de l'Orgue

(3 volumes).
.Mis.-u. La IVtitfe .Paroisse. ' , - ': '¦' ,

200 Venscls.
Les voix du Ciel. 2 volumes.

Moderne Harmonium. Album Edition Bosworth
2 volumes.

Parnasse des Organistes du XX m» siècle; 2 séries
Raf f y .  Organistes célèbres ct grands maîtres dlas

si mi es. 5 vcCumcs.

I Quiconque en[atteint

d'ÎDSQQmie
sesent»bM,a
a*» le m».
Mn.Le „jKe,.
••• ¦¦"rem,.,
de d ié t é t iu u elortifiant , rc-
commandé pa,
lea médecins ,•st , dans ces
cas , d'une réel-
lo eUisacité-

7* ¦ J r iJZr^  A D'8 ¦aoc«
«onQraot de néviaigtes, ce nenxastlieDie, d'agitaiion
de tuaox de lète nerveox ainsi mie de faiblesse ner-
veuse , remercient le NBRVOSAN »giss»ntdirecleraenl
sar le sang ct Iea nerl*, et qoi l«ur a redoncé le souffle
de vie et Ta force. Le ireillenr remède pour fortifie,
toot le »j»t4ma naivetfi. Prix -. Fr. î.bO et f t .  b._
dans toutts les pharmacies. 7476

„U ZUMCE"
Compagnie générale d'aKvranoes contre lei

accidents et lu responsabilité civile, à Zurich
demande agents dans chaque localitô du cantuo

Adresser les oflres à Ilyser &, Ttaalmauo
agents généraur , l'r «bourg. Rue do .Rompnt, 2

{ Adressez-vous directement au fabricant !

MONTRE MUSETTE
5 f. 10 aa» fo 3M»Vt. 10 malt da ttt&-.i.

8 jonn i l'ami.

1 l /5=j . N° 105. Ancre 8 rubis.
/̂ TieS^Si '^-r e 

boiie 
nickel

hoil (PKSS JÊ W"» Pr- 17.-
. \̂ M(5(tK  ̂ N" 

Î05. Ancre 15 rubis
a" **!IM*'̂  'or 'e "olle argent

00 conlrô e
Fr. 85.-

A compte ':
Fr 10.-

Pa m >ij :
r r  5.-

à K-319.
.ij C:-.-;r.; -;'..-:
Il «Moselle, .
1/ qual.garan-
V 'lie 10 an*.

Ancre I s rn-
bi». tr . forie

*. boite argenl
800/000
contrôlé
Fr. 72.-

N° 319A . La même , mais en donhlc boite savon
nîtie Fr. 82.-
Acomple : Fr. 20.— P»r moi» : Fr. S.-

Au comptant 8 » d'escompte
Demandei s. v p. le catalogue illustré d-«

mon-res MUSETTE gratis et franco , anx «eaU
fabrleantu :

GOr-ROBEBT & Cfe, Fabrique (( Museiîe »
CHAUX-D 8-EOX08

Maison aui>sa renommée, fondée en 1871
71, rae <!¦> Votai», 71

vomyxKwo,

FAILLES BÉES
La soussignée a î'avanURc «le pc*-ter à la con-

naissance des ixe&M-Us'cs de pailie et -du peiWic
en général qu'ello

a transféré son défôt
4 l'Hôtel de Ville, h Bnlle

Sidonie ROMANENS. MARSENS.
X K B C I O ( j a c n X K K X X 3 a t t S 3 C a C X X X X X X X 3 t X X * X

Modes et Chapellerie
IXP0SITI0I

de modèle» d.e - ï*»rls
à partir du 18 octobre

Qrand choix de feutres pour Dames «t Mestieun
VT « THâ.LHANN-8CHiBPFE a

2, Boute des Alpes, 2

fente d'immeubles
Le juge liquidateur procèlera a la vente aus

Mit-lii t v» publiques, & l'auberge d'Oanen&, U
lundi SO octobre, à 2 heurea après midi, det
immeubles désignés sous les art. 163, 164 et I6i
du cadastre d'Oanens, appartenant à la suice«-
sion de Gendre, Philomène, ffeu Pierre, décélée,
à Onnens. 7341-1284

Le greffier : L. Poffet.

Fabrique Fribourgeoise de draps S. L
NEIBIVUE

. .. Filage et tissRfle à laçoq
Echange:de la laine de mouton

Dimanche 19 octobre
à ïmibm/x du Châtaignier

A. COR8BÎRBY
Reexotz<metiwd«roi6

B0NME MUSIQUE
lit vtr.vi-iox COK&I&I.K.

î.o (citunelei- , 4. OKOSS-


